
M. Harold MacMillan succède à sir Anthony
et devient premier ministre britannique

Trente conservateurs s'étant montrés d'irréductibles adversaires de M. Butler

Il poursuivra sans doute la politique étrangère de son prédécesseur
LONDRES, 10 (Reuter). — M. Harold MacMillan, âgé

de 62 ans, a été désigné hier comme nouveau premier
ministre de Grande-Bretagne. Après avoir été reçu par la
reine, M. MacMillan a accepté le poste offert par Eli-
zabeth II.

Voici le communiqué officiel publié
par la chancellerie du palais royal de
Buckingham :

« La reine a reçu jeudi après-midi le
très honorable Harold MacMillan , mem-
bre du parlement , en audience et lui a
offert  le poste de premier ministre et
de premier lord du trésor. M. MacMillan
a accepté l'offre de Sa Majesté. »

M. Harold MacMillan

U n'y aura pas
de nouvelles élections

Les milieux politiques de Londres
voient dans la désignation de M. Mac
Millan , partisan convaincu de la politi-
que d'intervention en Egypte de sir An-
thony Eden , l'indication que la direction
du parti conservateur entend continuer
à défendre l'action entreprise à propos
de l'affaire de Suez.

Après son retour du palais de Buc-
kingham , M. MacMillan fut  interrogé par
des journalistes , qui lui demandèrent s'il
y aurait de nouvelles élections générales.
M. MacMillan a répondu :

« Non , mais s'il devait y avoir des
élections générales, nous en sortirions
vainqueurs. »

Premiers entretiens
La reine Elizabeth a de nouveau

quit té  jeudi soir la cap itale afin de
poursuivre à Sandringham ses vacan-
ces interrompues.

Peu après sa nominat ion comme pre-
mier ministre , M. Harold MacMillan a

eu un entretien d une demi-heure avec
M. Butler et lord Salisbury , On affir-
me dans les milieux officiels qu'aucun
changement dans la composition du
cabinet ne sera annoncée jeudi soir.

Séance extraordinaire
du parti travailliste

Les chefs de l'opposition travailliste
ont eu , immédia tement  après la nomi-
nation de M. MacMillan , un entretien
télé phoni que avec le président du par-
ti , M. Hugh Gaitskell , actuellement en
tournée de conférences aux Etats-Unis.
La direction du parti travailliste se
réunira aujourd'hui en séance extra-
ordinaire , afin d'examiner la situation
et la polit ique du parti  en cas de nou-
velles élections parlementaires.

(Lire la suite en 9me page)

Le « brillant second » qui voulut
devenir premier ministre...

SIR 
ANTHONY EDEN n'aura décidé-

ment pas réussi comme premier
minisire. « Brillant second «.pen-

dant des années, il n'était pas (ait pour
accéder à la direction des affaires. Le
faif n'aurait pas d'importance en lui-mê-
me, car M. Eden n'est pas le premier
chef de gouvernement, dans nos démo-
craties occidentales , à ne pas s 'être
trouvé à sa place. Mais c'est l'Angleter-
re qui a pâti de son passage au pou-
voir comme aux honneurs suprêmes. Ef
c'est cela qui esf grave I

Personne ne s'y trompe en effet. Si
réels que soient les motifs de santé
qui ont été allégués pour exp liquer ce
départ, sa vraie raison réside dans la
crise du Proche-Orient , dans la manière
malencontreuse dont l'expédition de
Suez a été engagée et dans la façon
plus malheureuse encore dont elle se
liquide.

On conserve, outre-Manche, l'élégan-
ce des formes. M. Eden n'a pas été
renversé par le parlement comme un
vulgaire président du Conseil français.
Mais la crise latente s'est développée,
« faif fâche d'huile », de l'opposition le
malaise a gagné le parti gouvernemen-
tal. Il n'était plus possible aux conser-
vateurs de définir et d'imposer leur po-
litique à venir, sous le même premier
ministre. Il n'y avait donc qu'une solu-
tion : la démission.

Personne ne s y trompe, disons-nous.
Ni l'Occident, ni l'Orient. En fait , la
presse égyptienne triomphe avec l'inso-
lence la plus rare : « Nous nous sou-
viendrons d'Eden, écrit l'officieux
« Goumhouriya » el nous suivrons ses
actes jusqu 'à la fin du monde (sic !).
Nous nous obstinerons dans notre ven-
geance... Au lieu que l'Egypte soit
domptée , c'est l'Ang leterre qui l'est. Au
lieu de la chute du président égyptien,

c'est le premier ministre britannique qui
a été renversé. Au lieu que l'Egypte
soit affamée , c'est l'Angleterre qui se
trouve au bord de la faillite. Nous nous
souviendrons toujours de cet homme,
qui est l'image même de la trahison ef
de la bassesse ».

L'oxfordien distingué qu'est M. Eden
n'a certainement pas mérité ces épilhè-
fes injurieuses que ses propres compa-
triotes assénaient aux dictateurs , alors
avec raison, pendant le deuxième con-
flit mondial. Mais c'est incontestable-
ment le signe de son échec dans les af-
faires publiques que cet homme politi-
que, adulé avant guerre, par la gauche
« anticolonialiste » en soif devenu la
bête noire aujourd'hui, sans que la droi-
te, alors comme actuellement , ne lui
donne son assentiment. Cet isolement
d'un homme d'Etat pourrait avoir sa
grandeur s'il s'était accompagné de
hautes réalisations nationales ; mais chez
M. Eden, ce n'est précisément pas le
cas.

La propagande panarabe a repris aus-
si avec délectation, ces derniers temps,
le mot cruel de Mussolini — référence
significative ! — qui disait d'Eden qu'il
était « l'imbécile le mieux habillé d'Eu-
rope ». Le «duce» avait été ulcéré dans
son amour-propre de dictateur (comme
l'est Nasser aujourd'hui) par le dédain
que lui témoigna le chef du Foreign
Office au cours d'une entrevue fameuse.
On le sait maintenant que divers té-
moignages ont révélé ces dessous de
l'histoire.

On touche ici du doigt ce qui a fait
la cause de l'insuffisance de M. Eden
en dépit de ses brillantes qualités intel-
lectuelles et parlementaires. Nul ne lui
reprochera, dans l'affaire des sanctions
comme vingt ans plus tard dans celle
d'Egypte, de s'être insp iré dans son ac-
tion de la défense des principes mo-
raux trop souvent bafoués. Mais, dans
l'un el l'autre cas, il a été incapable de
saisir les problèmes dans leur ensemble,
dans toute leur envergure comme dans
toute leur comp lexité.

En 1935, il ne s 'ag issait pas seule-
ment de châtier le dictateur romain. Il
s 'ag issait de faire en sorte — et les té-
moignages historiques montrent aussi
qu'avant le déclenchement de l'affaire
d'Abyssinie il en était encore temps —
que l'Italie ne tombât pas dans les bras
du « fùhrer » allemand.

Comme en 1956, il ne s agissait pas
seulement de se lancer tête baissée con-
tre Nasser. Il fallait préparer l'action de
telle manière qu'il n'en résultât pas —
malheur suprême I — une rupture de
l'alliance aflantique et que le but re-
cherché fût promp lement atteint.

Faute de quoi il en est découlé
l'abaissement du prestige de l'Ang le-
terre, son éviction du Moyen-Orient,
son humiliation par les Etats-Unis et par
l'O.N.U. : triste bilan pour un ministre
de Sa Majesté britannique.

Un Winston Churchill eût été de taille
à dominer ces difficultés et, même vain-
cu, à faire front. Mais pas M. Anthony
Eden. C'est là le drame du « brillant
second » qui voulut devenir premier
ministre...

René BRAIOHET.

La carrière de M. MacMillan
LONDRES , 10 (A.F.P.). — M . Harold

MacMillan a été , à plusieurs titres , l'une
des f igures  politiques les plus en vue de
Grande-Bretagne.

Il est né le 10 février 1894 d'une mère
américaine . Pendant la première guerre
mondiale , il sert comme cap itaine de gre-
nadiers de la garde et est blessé trois fois .

Il vit ensuite au Canada , où il est aide
de camp du gouverneur général , le duc
de Devonshire. En 1920 , il épouse sa f i l le ,
lady Dorothy Cavendish , s 'alliant ainsi à
toutes les grandes familles anglaises. Ce
qui ne l' empêche pas , jeune député , de
se faire remarquer en votant parfois avec
les travaillistes et d'être considéré comme
la « conscience sociale » du parti conser-
vateur.

C'est en 1924 qu'il siège aux Commu-
nes pour la première fois.  Il perd son
siège en 1929 , mais le retrouve en 1931
et le garde ensuite sans interruption jus-
qu'en 1945.

Son indépendance d' esprit déplaît à
certains leaders conservateurs comme
Baldwin et Chamberlain , mais , en revan-
che , Winston Churchill l' apprécie beau-
coup et , lorsqu 'il devient premier minis-
tre en 1940 , il ne manque pas de lui
donner un poste. Nommé en 1942 sous-
secrétaire d'Etat aux colonies , M. MacMil-
lan est envoyé , à la f i n  de 1942 , en Afr i -
que du Nord pour occuper le poste nou-
vellement créé de ministre résident bri-
tannique.

Ministre de l'air pour quelques mois en
1945 , il perd en juillet son siège de dé-
puté , mais en retrouve un autre aux
élections comp lémentaires de novembre.
Il collabore alors avec M. Richard Butler
à l'orientation sociale et progressive du

parti , notamment à la fame use « charte
industrielle » où les conservateurs procla -
ment leur attachement à l'état social ins-tauré par les travaillistes.

Le 30 octobre 1951, M. Harold MacMil -
lan devient ministre du logement et desmunicipalités . Aux yeux du pu blic, il res-tera l'homme qui , à ce poste , a su réali-ser le vaste progr amme de logements quele parti conservateur s'était assigné auxélections : construction de 300.000 loge-ments par an. Ministre de la défense , le17 octobre 1954 , il remplace au Forei gnOf f i ce , le 7 avril 1955 , sir Anthony Eden.Il s 'y forge la réputation d'un excellentadministrateur . Le 20 décembre 1955 ildevient chancelier de l'Echiquier

Ses unités russes et hongroises
cernent les usines de Csepel

où 38 000 ouvriers avaient manifesté
(LIRE NOS INFORMATIONS EN DERNIÈRES DÉPÊCHES)

Un premier transport de la marine américaine vient d'arriver à New-York ,amenant 1700 réfugiés hongrois aux Etats-Unis. En voyant  apparaître la
terre américaine, de nombreux réfugiés n'ont pu cacher leur émotion.

Les louvoiements et les contradictions
de la politique étrangère chinoise

En marge des voy ages de M. Chou en-Lai

M. Chou en-Lai , président du
conseil et ministre des affai res
étrangères de la Chine rouge, vient
de faire un voyage dans le sud et
le sud-est de l'Asie. Après un bref
séjour à Pékin , il a repris l'avion
pour se rendre le 7 janvier à Mos-
cou .

A la veille de ce voyage , le jour-
nal du parti  communiste chinois
« Jcn Min Jeu Pao » a publié un
long rapport s'en prenant au maré-
chal Tito et a f f i rman t  qu '« il faut
renforcer la solidarité prolétarienne
in terna t ionale  en lui donnant
l'U.R.S.S. pour centre ». C'était un
nouveau « geste ina t tendu ». Pékin
a encouragé les tendances nationa-
les-communistes des Polonais. Puis ,
soudainement , approuvé l'interven-
tion armée des Soviets en Hongrie.
Et voilà la Chine reconnaissant en
Moscou l'unique leader mondial des
« pays socialistes ».

Pourtant ces contradictions appa-
rentes s'expliquent. Pékin était et
probablement demeure favorable au
communisme national . La prochaine

visite de M. Chou en-Lai chez M.
Gomulka en témoigne . Mao Tsé-
toung et <=es col laborateurs suivent ,
eux-mêmes, une  route chinoise du
marxisme. C'est uniquement grâce à
cela rm 'i ls  ont remporté une vic-
toire éclatante.  Ils savent — et la
récente d iminut ion  en Chine des
investissements dans  l 'industrie
lourde au profit  de l' industrie  de
consommation le prouve — nue
dans certains cas. il faut  s'adanter
aux désirs et aspirations du peuple.
Si — comme en Pologne — ces as-
pira t ion s  se révèlent indomptables,
on doit céder du terrain , ne fût-ce
que temporairement,  afin d'éviter
une forte opposition , active ou pas-
sive, mais qui ralentirait,  en tout
cas, le ry thme de la production du
pays. C'est ici le motif principal qui
a incité Pékin à encourager les ten-
dances nationales-communistes des
« camarades polonais ».

Intérêt économique
Mais la Chine rouge a irrémédia-

blement et , pendant au moins une
vingtaine d'années encore, besoin

d une large assistance matérielle.
Sans elle , il lui serait totalement
impossible de réalispr ses gigantes-
oues projets d'industrialisation.
Cette assistance. Pékin l'obtient
théoriquement  de l'U.R.S.S. Toute-
fois les armements ,  les machines,
l'acier et des dizaines d' autres pro-
duits a r r i v a n t  dans le « Pays du
Milieu » comme dons « du grand
frère soviétique », v i ennent  en réa-
lité de Tché^oslovnrnie . de Pologne,
de Roumanie ou d'Allemagne orien-
tale.

M. I. CORY.

(Lire la suite en 9me page)

Les livraisons de pétrole
en provenance des Etats-Unis

sont insuffisantes

Cri d 'alarme de l 'O.E. C.E.
W t m am V

Le comité exécutif de " l'O.E.C.E. a
adopté le 8 janvier la résolution sui-
vante :

Considérant que le président du comité
du pétrole a déclaré le 8 janvier 1957
que, d'après les Informations reçues par
son comité et par l'O.P.E.G. (O.E.E.C.
Petroleum Emergency Group), les appro-
visionnements courants de l'Europe en
pétrole brut et produits pétroliers attei-
gnaient dans leur ensemble moins de
75 % de ses besoins et pourraient d'ici
peu cle temps ne plus assurer à l'activité
économique un rythme normal , et que,
seul , un nouvel accroissement des livrai-
sons en provenance des Etats-Unis pour-
rait améliorer une situation préoccu-
pante ;

considérant, en outre, que si, partant
dc renseignements fournis par les ex-
perts des compagnies pétrolières repré-
sentées à l'O.P.E.G., les gouvernements

des pays , membres prévoyaient qu'en
raison d'un accroissement de leur pro-
duction les Etats-Unis au raient pu li-
vrer à l'Europe des quantités supplé-
mentaires, il ressort de certaines commu-
nications que la « Texas Railroad Com-
mission », lors d'une récente réunion,
n 'a pas décidé d'augmenter le nombre
des jours ouvrables autorisés pour l'ex-
traction dans les puits de pétrole dn
Texas.
( Lire la suite en 9me pnipfo )

Pauvres femmes suisses!
SA NS IMP OR TA NCB

/ L  
y a un an, un collaborateur
de ce journal rendait compte
d'un nouvel ouvrage sur la

Suisse, dû à la p lume de M. Domi-
nique Fabre. Tout fraîchement sorti
de presse, ce livre était destiné
aux touristes désireux de nous
mieux connaître avant de franchir
la frontière du pays de Guillaume
Tell, de la Croix-Rouge et de la
fondue .  Je l'ai lu l' autre jour seu-
lement et n'y sera is point revenue
si je n'y avais découvert quelques
per f id ies  à regard des femmes  suis-
ses.

Dans un chapitre intitulé « Famil-
les , je  vous aime », M. Fabre les
décrit comme des dé poussiéreuses
de premier ordre , des créatures un
pen lourdes dans le corps et l 'âme,
médiocrement éprises de frivolité ,
pas du tout gourgandines , jamais
oisives , assiégées de soucis ména-
gers, éducati fs  et moraux, toutes-
puissantes dans des maisons qui
sont leur seule raison d'être , leur
mari « étant le prétexte nécessaire
pour arriver à cette possession-su-
prême ».

Ces germania dont les activités
se p lacent sons le signe du trip le K ,
« ne doivent pas quitter la mai-
son », comme les Orientales. Les
p lus évoluées conduisent une voi-
ture , sortent seules l'après-midi et
f o n t  dii sport.  Mais aucune ne sert
la carrière politique de son mari ,
car elle pré fère  veiller sur la f lam-
me de son f o y e r .  «La  femme.suisse
n'a jamais voté que pour .s'e/j re-
f u s e r  le droit », constate ironique-
ment M. Fabre. D' ailleurs , comment
pourrait-elle s'occuper de ses en-
f a n t s , être le repos de son soldat-
citoyen de mari et voter un diman-
che sur trois ?

Le jugement de M.  Fabre . un peu
massif  an premier abord , est eh
réalité p lus nuancé. Car il distinane
p lus de vertu chez les Zuricoises ,
de sagesse chez les Vaudoises , de
pruderie chez les Frihourgeoises.
Quant aux Neuchâteloises, « elles
ont toujours leur face-à-main et
leur pince à sucre sur la table de
nuit ». a f f i r m e  l'auteur sur la f o i
de déclarations du « Ron J o u r » ,
tandis nue les Genevoises seraient
des « bêtes de nlaisir ». comme dit
une bernïne d'Anouilh !

Un pourcentaae assez élevé de
Suisses cbep rhe  f e m m e  à l'ètranaer,
constate M. Fabre . soit environ trois
mille nar an. Comme on les rom-
prend rait  si les f e m m e s  suisses
étaient vraiment ce. qu 'il dit !

MARINETTE.

PALO-ALTO (Californie), 10 (A.F.P .).
— Le département de la marine a
annoncé hier qu'un hélicoptère « por-
tât./ » uient d'effectuer ses premiers
essais. Il précise qu'il s'agit du
« XROE-1 » qui peut être démonté en
dix minutes par un seul homme et
placé dans une caisse, l'ensemble ne
pesant que 114 kilos.

Un hélicoptère «portatif»

Satisfaction
à Paris

notre correspondant de Paris nous
télé p hone :

La rapide évolution de la crise
gouvernementale britannique et plus
encore la désignation de M. Harold
MacMillan au poste de premier mi-
nistre ont effacé , en partie tout au
moins, l'impression fâcheuse causée
à Paris par la démission soudaine
de sir Anthony Eden.

M.-G. G.

(Lire la suite en 9me page)

Prix Nobel de littérature

HEMPSTEAD (New-York), 10 (A.F.P.).
— La poétesse GabrieHa Mis t ra l  s'est
éteinte jeudi mat in  à 9 h. 18 GMT à
l'hô pital généra l de Hempstead (New-
York), où elle avait été transportée il
y a quelque temps. Samedi dernier , on
apprenait que son état s'était dange-
reusemient aggravé. Ses médecins , qui
avaient diagnostiqué une forme inopé-
rable du cancer du pancréas , devaient
renoncer mard i à la consultation de
spécialistes qui avait été un moment
envisagée et le docteur Martin Gold-
fa rb déclarait qu 'il n 'y avait désormais
plus aucun espoir de sauver la malade.

(Lire la suite en 9me page)

Cabrlella Mistral

GabrieHa Mistral
est morte jeudi
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A LUGANO

LUGANO . — Alors qu 'ils procédaient
ou contrôle d'une caisse de bananes
en provenance du Guatemala , les
douaniers de la gare de Lugano n'ont
pas été peu surpris de voir apparaître
la tête d'un serpent. Il s'agissait d'un
boa constrictor de petite taille qui,
engourdi par le froid , s'est laissé cap-
turer sans di f f icul té .

Le reptile a été mis à la disposition
de l'Ecole des sciences naturelles de
Lugano.

Un boa
dans une caisse

de bananes



A vendre MAISON
très bien entretenue de 3 appartements de)
3 pièces, avec jardin clôturé. Quartier dél
Vauseyon , très belle situation. \

Adresser offres écrites à X. L. 146 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

En raison de l'agrandissement
de nos rayons, nous cherchons

CHEF ACHETEUSE
qualifiée

EN MAROQUINERIE
colifichets, bijouteri e, parapluies,

mouchoirs
Situation stable et d'avenir, avec avantages sociaux
et caisse de retraite, à personne expérimentée dans
l'achat et la vente de ces articles.
Entrée en fonctions à convenir.
Discrétion assurée.
Les offres de services manuscrites avec curriculum
vitae, certificats, références, photo et prétentions sont

| à adresser au chef du personnel des magasins

Aux Nouveautés, place Palud , Lausanne
Ne se présenter que sur demande.

Demande d'appartement
On désire louer appartement de 4 à 6 pièces

aveo confort ; libre tout de suite ou pour époque

^ convenir. Faire offres à case 755, Neuchâtel 1.

CHEF COUPEUR
capable de diriger un personnel de dépôt est
demandé par grossiste en VERRE de Lau-
sanne. Seules les offres de personnes ayant
fait leurs preuves seront prises en considé-
ration. — Faire offres sous chiffres G. F.
96501 L., à Publicitas, Lausanne.

Bureau de la ville engagerait, au
plus tôt , habile

sténodactylographe
ayant quelques années de pratique.
Rétribution intéressante.
Adresser offres manuscrites avec
curriculum vitae à Case postale
31470, à Neuchâtel 1.

Avez-vous un salaire
insuffisant ?

SI vous êtes sympathique , honnête et travailleur,
vous méritez mieux que votre condition actuelle.
Devenez alors

REPRÉSENTANT
pour la vente d'articles et produits de marque
connus, avec une clientèle déjà faite. (Neuchâtel ,
la Côte).

Pas de livraisons !
Salaire moyen Fr. 900.— à 1100.—. Frais, retrai-

te, vacances payées et assurées.
Age minimum 25 ans. Débutants admis ; rapide

mise au courant à vos heures libres.
Faire offres écrites à la main, avec photo, sous

chiffres SA 5316 St à Annonces Suisses SA. ASSA,
Neuchâtel.

ç >
Manufacture d'horlogerie

cherche pour son atelier de terminages,
à Neuchâtel,

horloger complet
qualifié, pour le visitage et le décottage
de mouvements soignés. Entrée tout de

suite ou époque à convenir.

Prière de faire offres avec copies de
certificats sous chiffres A. S. 42000 J.
aux Annonces Suisses S. A. « ASSA »,

NeuchâteL

V '4

Nous cherchons, pour entrée immé-
diate ou à convenir, deux

mécaniciens
qualifiés, ayant quelques années de
pratique. Places stables pour candidats
capables.

' ¦, l

Nous engagerions également un

manœuvre
Adresser offres manuscrites, préten-
tions de salaire et date d'entrée à
Machines Universelles Billeter & Co,
Peseux (Neuchâtel).

Jeune

horloger complet
ou

a

outilleur horloger
trouverait place stable offrant d'in-
téressantes perspectives d'avenir.

Faire offres à Fabriques d'assorti-
ments réunies, succursale C, avenue
du Collège 10, le Locle. Téléphone
(039) 317 95.

Importante entreprise industrielle
à Bienne cherche

aides
de bureau

sachant écrire à la machine et con-
naissant si possible l'allemand.

'-. Les candidates consciencieuses et sta- !
blés sont priées de faire offre en joi-
gnant les copies de certificats sous
chiffres AS 88118 J aux Annonces
Suisses S.A., « ASSA », Bienne.

V ^
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Nous cherchons, pour entrée immédiate ou à convenir,
jeune

D É C O R A T E U R  ( T R I C E )
connaissant bien son travail , actif et ayant  de l'initiative.
Place stable, bien rétribuée. Semaine de 5 jours , accès
à la caisse de retraite.
Présenter des offres manuscrites avec curriculum vitae ,
certificats et prétentions de salaire à

M l  T D A fi SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE
1 U ¦! W •> Neuchâtel 2 Gare

——III lllll i III ¦

Importante fabrique de machines textiles, près de Zurich,
travaillant principalement pour l'exportation , cherche pour
la correspondance française sous dictée et en partie seule,
une habile

SECRÉTAIRE
de langue maternelle française, ayant de bonnes notions
d'allemand et possédant un diplôme d'une école de com-
merce ou de fin d'apprentissage.

Conditions de travail intéressantes. ,

Entrée pour le 1er avril 1957 ou à convenir.

Adresser offres manuscrites, avec références, accompagnées
d'un curriculum vitae, des copies de certificats et d'une
photographie, sous chiffres L. 5263 Z., à Publicitas, Zurich 1.

Nous engageons des

monteurs-électriciens
Places stables, bien rétribuées pour
ouvriers qualifiés. Fonds de pré-
voyance.
Adresser offres avec certificats à
V. Vuilliomenet & Cie S. A., 4,
Grand-Rûe, à Neuchâtel.

VENDEUSES
qualifiées, ainsi que

SERVEUSES
sont demandées pour tout de suite ou date
à convenir. — Offres avec certificats , photo ,
âge et prétentions à CONFISERIE MINERVA,
Léopold-Robert 66, . la Chaux-de-Fonds.

On demande, pour entrée immédiate
ou à convenir, une

PERSONNE
de toute confiance, pour s'occuper
de trois enfants. Eventuellement
remplacement. Libre le dimanche.

Adresser offres écrites à A. O. 148
au bureau de la Feuille d'avis.

PERSONNE
est cherchée en qualité d'aide de bu-

j reau auxiliaire. Elle devrait pouvoir
s'occuper du classement, taper des
adresses à la machine, faire de petits
travaux de bureau, des paquets , etc.
Offres manuscrites sous chiffres V. O.
92 au bureau de la Feuille d'avis.

Employée de bureau
intelligente, sérieuse et de confiance,
ayant quelques années de pratique, ca-
pable de travailler seule, serait engagée
par entreprise commerciale de Neuchâ-
tel. Bon salaire. — Prière d'adresser
offres avec curriculum vitae, photo-
graphie, copies de certificats et pré-
tentions de salaire sous chiffres P 1041
N à Publicitas, Neuchâtel.

Etude de la ville engagerait, pour
tout de suite ou époque à convenir,
habile

sténodactylographe
bilingue si possible. Petit logement
agréable et bon marché, actuelle-
ment disponible, pourrait être mis
à disposition .

Adresser offres à case postale 574,
Neuchâtel.

Gain accessoire
Importante compagnie d'assurances trai-

tant toutes les branches cherche collabora-
teurs occasionnels. Possibilité de se créer
un à-côté très intéressant.

Adresser offres écrites à S. G. 141 au
bureau de la Feuille d'avis.

WINTERTHUR - ACCIDENTS
cherche

AGENT PROFE SSIONNEL
d'assurances pour son agence de FLEURIER.
Domicile exigé : Fleurier. Portefeuille et condi-
tions intéressants.

Adresser offres manuscrites avec curriculum vitae ,
photographie , copies de cer t i f icats  et références à
M. André BERTHOUD, agent général, Neuchâtel.

? Grands magasins

AU GRAND PASSAGE S. A.
GENÈVE

cherchent une

chef de rayon-aclteteuse
î pour leur» rayons de

maroquinerie-articles de voyage
Nous désirons une personne ayant de bonnes connaissances
de la branche et la pratique de la vente et de l'achat . Place

intéressante et d'avenir pour personne compétente .
; Faire offres , manuscrites détaillées avec curriculum vitae ,

copies de certificats , photographie récente et prétentions de
salaire, au chef du personnel (discrétion assurée).

¦j

ETERNIT S. A., Niederurnen (Gl.) cherche

dessinateur en bâtiment
pour le service clientèle de son bureau technique. Place
stable bien rétribuée, travail indépendant.

Exigé : un apprentissage de dessinateur en bâtiment,
quelque pratique dans la construction et bonnes connais-
sances de la langue française.

Entrée immédiate.
Les intéressés possédant initiative sont priés d'adresser

offre manuscrite, accompagnée de photo, copies de certi-
ficats, curriculum vitae et prétentions de salaire à

ETERNIT S. A., Niederurnen (GL).

On cherche un

mécanicien de précision
et un

manœuvre consciencieux
ayant travaillé sur machines. Adres-
ser offres à fabrique Marcel Borel ,
mécanique de précision , route d'Au-
vernier, Peseux. Tél. 8 12 08.

Jeune Romande dip lômée de l'Ecole
supérieure de commerce de Neuchâtel,
parlant le français , l'allemand et l'an-
glais couramment, cherche place de

correspondante
ou de sténodactylo

Adresser offres écrites à T. H., 143 au
bureau de la Feuille d'avis.V —JJe cherche

ferblantier -appareilleur
qualifié et

apprentis
pour le printemps.

Place stable et bien rétribuée. Adresser
offres à Ernst Geiger, ferblanterie-ap-
pareillage, Chavannes 21, Neuchâtel.

Associé
commercial

est demandé par fabrique d'instru-
ments de précision.
Offres sous chiffres P 10020 N à
Publicitas, la Chaux-de-Fonds.

Pour tout de suite
demoiselle ou dame sachant cuire est de-
mandée par famille américaine, pour travaux ï

:: ménagers et pour garder les enfants. Pos-
sibilité de se perfectionner en anglais.

M. Charles-H. DUNLAP, Evole 47, Neu-
châtel .Ecole- Club Migros

cherche des

LOCAUX
pour les cours du soir. Faire offres : rue
de l'Hôpital 16. Tél. 5 83 49.

ORGANISATION IMPORTANTE
cherche

grand appartement
à l'usage de bureaux

Centre ou proximité immédiate. Date d'en-
trée : tout de suite ou à convenir. Adresser
offres au bureau de la Feuille d'avis, sous
chiffres Y. O. 99.

Employé de l'Observatoire cherche, pour
le 24 juin ou plus tôt ,

appartement de 4 ou 5 pièces
à proximité de l'Observatoire. Téléphoner
au No 5 36 33.

On cherche à acheter
maison de 1 à 3 loge-
ments, région de Peseux
ou environs. Adresser of-
fres écrites à Y. M. 147
au bureau de la Feuille
d'avis .

Privé cherche

TERRAIN
Â BÂTIR

environ 1500 m2, Saint-
Biaise ou environs , pour
petite industrie. Offres
sous chiffres K 20110 U
à Publicitas, Bienne, rue
Dufour 17.

Maison à vendre
à Colombier

comprenant 5 pièces, cui-
sine, salle de bains, les-
siverle, terrasse, dépen-
dances et dégagement.
Libre dès maintenant. —
Pour visiter et traiter,
s'adresser à l'Etude L.
Paris, notariat et géran-
ces. Tél. 6 32 26).

A louer tout de suite,
dans localité à l'ouest
de Neuchâtel , beaux

appartements
de 2 et 3H pièces, un à
trois mois de loyer
gratuit. — S'adresser à
Bruno Millier , fiduciaire,
Neuchâtel. Tél. 5 83 83.

A louer à Serrières un

appartement
moderne de trois pièces,
tout confort, situation
plaisante, vue, libre dès
le 24 février 1957, Fr.
165.— par mois, plus
chauffage. S'adresser à
Bruno Muller, fiduciaire
et gérances, Temple-
Neuf 4, Neuchâtel. Tél .
5 83 83.

ÉCHANGE
On offre un apparte-

ment de 3 pièces, sans
confort, au centre, con-
tre un de 3-4 pièces
avec confort , mi-confort
à proximité de la ville.
Adresser offres écrites à
L. B. 88 au bureau de
la Feuile d'avis.

Appartements
à louer

de 3 et 4 chambres dans
petit immeuble neuf à
Corcelles, avenue Fré-
dérlc-Soguel 24, terminus
tramway, tout confort.
Etude Oh. Bonhôte, Pe-
seux. Tél. 8 13 32.

A louer à Areuse à
partir du 24 Janvier, dans
maison neuve,

LOGEMENT
moderne de 4 chambres.
Prix 170 fr. chauffage en
plus. S'adresser à Fer-
nand Perrltaz , Boudry.
Tél. 6 44 34.

A louer au bord du
lac, tout de suite ou pour
date à convenir,

beau 1er étage
8 % pièces, balcon, vue
et soleil. Confort moder-
ne dans maison neuve,
tram et trolleybus à
proximité. Pour tous ren-
seignements, tél. 5 31 56.

PESEUX
A louer meublé, une

grande pièce, cuisine, ca-
binet de toilette, vesti-
bule, quartier tranquille.
Conviendrait pour per-
sonne seule. Adresser of-
fres écrites au No R I 61
au bureau de la Feuille
di'avis.

A remettre tout de
suite, un

appartement
meublé, une chambre,
cuisinette, Moulins 39,
rez-de-chaussée.

Disponible dès le 24
Janvier 1957, au Pertuls
du Sault,

LOGEMENT
de 3 chambres, cuisine,
chambre haute, dépen-
dances. S'adresser à la
direction de la Société
coopérative de consom-
mation , sablons 39.

A louer à Peseux , pour
le 24 janvier ,

appartement
de 2 chambres tout con-
fort , quartier tranquille
avec vue sur le lac et
les Alpes, dans petite
maison locative. Tél.
8 13 40. Prix 130 fr. tout
compris.

Jolie petite chambre
indépendante à mon-
sieur sérieux travaillant
dehors. S'adresser: Eglise
6, 4me à droite.

Chambre à monsieur ,
soleil , vue. Tél . 5 41 89.

A louer chambre agréa-
ble chez dame tranquil-
le , téléphoner au No
5 16 95 de 10 h. à 15 h. et
après 19 h.

A louer au centre de
Peseux un

S T U D I O
avec confort et dépen-
dances. Adresser offres
écrites sous chiffres MA
137 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer Jolie chambre.
Port-d'Hauterive 39.

A louer chambre indé-
pendante, non meublée.
S'adresser : rue Guillau-
me-Farel 11, Serières.

Chambre à 2 lits
près de l'Université,
avec part & la salle de
bains. Demander l'adres-
se du No 68 au bureau
de la Feuille d'avis.

Entre la ville et Ser-
rières, à louer Jolie cham-
bre indépendante, bien
chauffée , eau courante,
avec pension complète ou
partielle. Conviendrait à
employé (e) de bureau
ou étudiant (e). Tél.
5 47 34.

On cherche
chambre Indépendante

pour le 1er février , si pos-
sible au centre.

Adresser offres écrites
à TN 124 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune couple sans en-
fants cherche

appartement
moderne de deux cham-
bres pour le 24 février ou
mars, à Neuchâtel.

Adresser offres écrites
à IY 108 au bureau de
la Feuille d'avis.

Commis postal cherche
pour date à convenir

appartement
de 3 pièces avec confort,
si possible au centre de
la ville.

Adresser offres écrites
à E T 129 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche

chambre
si possible

indépendante
au centre ou à proximité.
Faire offres à case postale
404 , Neuchâtel I.

Couple cherche, pour
époque à convenir,

appartement
de 2 chambres, avec con-
fort, à proximité de la
gare de Neuchâtel. Tél .
5 73 13.

Nous cherchons pour
le 1er mars ou date à
convenir

JEUNE HOMME
pouvant traire et faucher
comme aide du patron
dans domaine agricole,
de 30 ha. possédant trac-
teur. Bons gages ; blan-
chi , vie de famille et pos-
sibilité d'apprendre l'al-
lemand. Adresser offres
à Otto Spahr, Mûhlhelm,
Bielstrasse 5, Lengnau,
près Bienne.

On cherche une Jeune

sommelière
{débutante acceptée) par-
lant le français et l'alle-
mand. Congés réguliers.
Café Fédéral , Colombier,
E. Zaugg-Schmid. Tél.
6 33 28.

On cherche

poseuse de radium
pour travail similaire ;
personne habile serait
mise au courant. Adres-
ser offres écrites à RF
142 au bureau de la
Feuille d'avis.

PERSONNE
bien recommandée est
demandée pour service
soigné de bonne à tout
faire dans petite villa
moderne près de Neu-
châtel. S'adresser â Mme
B. Courvolsier , Auvernier .

On cherche pour tout
de suite une

personne
d'un certain âge
pour assister 2 person-
nes âgées, alitées. S'adres-
ser à Marcel Bacuzzl,
Saint-Sulpice, tél . 9 17 42.

On cherche

sommelière
remplaçante.

Demander l'adresse du
No 135 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche une

SOMMELIÈRE
connaissant les deux ser-
vices. S'adresser à l'hôtel
du Marché. Tél. 5 30 31.

On cherche une

SOMMELIÈRE
Débutante acceptée. En-
trée tout de suite. Hôtel
de la Croix Fédérale ,
Saint-Biaise. Tél . 7 52 96.

On cherche

dessinateur
ou technicien architecte
pour exécution de tra-
vaux variés dans le Jura .
Initiative. Faire offres
avec prétentions sous
chiffres WK 145 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche pour le
15 février

fille de cuisine
Faire offres écrites à
l'hôtel Robinson , Colom-
bier , tél. 6 34 48.

Garage de la place
cherche un

VENDEUR
pour la vente de petites
voitures.

Adresser offres écrites
à JY 134 au bureau de
la Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
quittant l'école au pr in-
temps cherche place dans
une famille de Suisse ro-
mande , avec enfants, où
elle aurait l'occasion
d'apprendre le français.

Adresser les offres à
M. W. S c h u p b a c h ,
Schlupf , Oberdlessbach
(BE).

Restaurant sans alcool
cherche

FILLE
pour le service (débu-
tante acceptée), nourrie
logée dans la maison. En-
trée à convenir.

Adresser offres écrites
â PD 140 au bureau de
la Feuille d'avis.

Ménage de 4 personnes
(dont 2 enfants) cherche

employée
de maison

La préférence sera don-
née à personne ayant do-
micile dans la région de
Corcelles-Peseux. Libre le
soir. Adresser offres sous
chiffres VJ 144 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherche OCCUPATIO N
à la demi-journée. Représentations, travaux
de bureau , facturat ion , toisage. — Offres  sous
chiffres P 1176 N à Publicitas, Neuchâtel.

Lire la suite des annonces classées
en septième page
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^4 6on marché le soleil chez vous
pour compenser l'été pluvieux, exposez-vous aux rayons ^^
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LAMPE DE QUARTZ MÉDICALE
Vous augmenterez votre résistance physique à l'invasion ^

I

des maladies et votre teint bronzé sera l'indice d'une MB
bonne tante

Location-vente sans Intérêts .. 1

I
FR. 20- PAR MOIS

Renseignements sans obligation d'achat ! !
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Action @|pg|̂  ̂ Action, :
PROFITEZ !

m  ̂MANDARINE S «Botia » --* !¦-
Grape-fruits de Jaffa -ito --35 !

—y ENDIVES belges.... ,e k8. 2.-
Choux-fleurs ¦. *.. 150

LUST RERIE 1
de qualité

i à des prix intéressants
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TEL 5 17 12 GRAND RUE 4

V. _ J

Offre à saisir

DUVETS
neufs, remplis de mi-du-
vet, gris, léger et très
chaud , 120x160 cm., 40
francs ; même qualité
140x170 cm., 50 fr. Port
et emballage payés. —
W. Kurth, avenue de
Morges 9, Lausanne. Té-
léphone (021) 24 66 66 ou
24 65 86.
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Magnifique ^  ̂ ^^s
DRAP DE LIT en MOLLETON

qualité recommandée. Jolie bordure rayée. Dimensions 165 X 240 cm.
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POUR VOS ACHATS DE BLANC

[FROMAGES '
Jura , Gruyère, Emmental la

M spécial pour la fondue

.. .. les délicieux

Vacherins Monl-d'Or ï a
; des Charbonnières ;

, I Les beurres extra-tins pasteurisés,
; i suisses et étrangers.

: Baisse sur les œufs

i ; Prix de gros pour revendeurs ;
k Cf f tf f F H
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i |  Ru e du Trésor 2 Tél. 513 91

Chapeaux

MOSSANT j
Seul dépositaire

Seyon 14

Toujours un bel
assortiment en

VOLAILLE 1
fraîche | j

GIBIER 1
LAPINS 1

frais, du pays, entiers et au détail i

POISSONS 1
' du lac, de mer et filets j

Crustacés

! Foie gras Artzner
Escargots Maison - Caviar '

| Truffes en boîtes
Potage Tortue claire véritable

en boîtes

L E H N H E R R  I
FRÈRES

S COMMERCE DE VOLAILLES KtfS f I
Tél. 7 57 44 PI. des Halles Tél. 5 30 92 r j

Expédition à l'extérieur j ' !
Vente au comptant I i

A vendre

300 coupons de tissus
à prix avantageux.

Miorini, tapissier, Chavannes.
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%&j ?n\}  ̂ Bière très indiquée pour la saison...

. E X C E L L E N T EA 
«STARK-BIER»
da la Brasserie du SAUMON - Rheinfelden

Dépositaire : E. DURSTELER - LEDERMANN S. A.
La Cbaux-de-Fonds — Crétêfs 89 — Tél. (039) 215 82

< —>

ï  ̂ 1* M

 ̂̂  aaffift, PB

L V *sse1 flj^ III
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C est à I épicerie

Th. COR S INI, me des Chavannes
qu'on trouve les délicieuses saucisses aux choux,
saucisses au foie, saucissons de Payerne ; grandes
saucisses à tartiner à Fr. 1.10 ; vermouth Pr . 2.50
le 1. ; malaga Pr. 2.50 le 1. ; malvoisie vieux
Fr. 2.80 le 1. ; vin rouge montagne Pr. 1.35 le 1. ;
huile comestible Fr. 2.75 le 1. ; Lambrusco, doux,
naturel , Fr. 2.40 le 1. Grand choix de pâtes
alimentaires de 1er choix et courantes.

LITS DOUBLES

" le jour

la nuit y | 
^^

Exécution élégante en tube d'acier extrême-
ment solide, sommier ressorts spiralettes
attachés sur 4 côtés

COMPRENANT : 2 sommiers métalliques
¦̂ "̂ ¦¦̂ ¦̂ ¦̂ ¦̂ ¦̂ ¦̂ ¦" 2 protège-matelas

FABRICATION % ^  ̂fc ressortg

S U I S S E  (10 ans de garantie)

UN ARTICLE DE QUALITÉ
Complet seulement :

Fr 295 - !
ENVOIS CONTRE REMBOURSEMENT

AMEUBLEMENTS • TAPIS

Louis Calame
TOUR 41 Tél. (021) 23 66 95 LAUSANNE



Nouveau succès
de l'Italienne Marchelli

Les courses internationales
féminines de Grindelwald

Les conditions d'enneigement
précaires ont obligé les organi-
sateurs des courses internatio-
nales féminines de Grindelwald
à faire disputer le slalom spé-
cial à près de 2000 mètres d'al-
titude, en-dessous de la station
terminus de First. C'est là
qu'Arnold Glatthard avait tracé
deux pistes, très différentes
l'une de l'autre.

La première , sur la piste Eiger, com-
prenai t  quarante portes qui exigeaient
de subtiles manœuvres de la part des
concurrentes , alors que la seconde, sur
la piste Wut tcrhorn , était beaucoup plus
ouverte;  elle comptait  trente-sept portes.

La neige était rendue molle par un
soleil ardent , de sorte que les conditions
de ce slalom n 'étaient pas parfaites.

L'Italienne Caria Marchelli , déjà ga-
gnante du slalom géant , réédita son suc-
cès. Après la première manche, elle se
trouvait en deuxième position , derrière
l 'Autrichienne Lisl Mittermayer (51"), et
comme elle ne resta pas loin des meil-
leures dans la seconde, personne ne put
lui contester la victoire. Toutefois , une
autre Autr ichienne , Trude Klecker , au-
rait pu triompher si elle n'avait pas
été disqual i f iée  pour avoir manqué une
porte , car elle avait réalisé un deuxième
parcours très rapide (49"1). Fiche de
consolation , Puzzi Frandl , après un pre-
mier parcours déjà satisfaisant , réalisa
le meilleur lernps sur la piste Wetter-
horn avec 50" et s'adjugea la deuxième
place du classement , à six dixièmes de
seconde seulement de la gagnante.

Parmi les Suissesses, outre la belle te-
nue de Frieda Dânzer , très régulière
avec 53" et 51", on enregistra une ma-
gnifique performance de la jeune Lise-
lotte Michel , qui fut  la révélation de la
journée , obtenant le troisième meilleur
temps dans la première manche et se
classant cinquième ; on crut cependant
un moment qu 'elle terminerait dixième ,
car une pénalisat ion de cinq secondes
lui avait été infligée , mais elle lui fut
retirée l'après-midi.

Classement :
1. Caria Marchelli , Italie , 102"3 (52" et

50"3); 2. Puzzi Frandl , Autriche , 102"9
(52"9 et 50") ; 3. Frieda Danzer , Suisse,
104" (53" et 51") ; 4. Barbara Grocholska,
Pologne , 104"9 (53" et 51"9) ; 5. Llselotte
Michel , Suisse , 106" (52"2 et 53"8) ; 6.
Vera Schenone , Italie , 107"! (55"1 et
52") ; 7. Thea Hochleitner, Autriche, 108"
(54"3 et 53"7) ; 8. Luise Jaretz , Autriche ,
109"4 (55"4 et 54") ; 9. Anna Gogolska,
Pologne , 110"3 (57"6 et 52"7) ; 10. Lisl
Mittermayer , Autriche , 110"5 (51" et
59"5) ; 11. Maria-Daniel Gasienica , Polo-
gne , 111"! ; 12. Ariette Grosso, France,
111"7; 13. Michèle Cantova , Suisse , 112"8;
14. Thérèse Leduc , France , 113"7 ; 15. Da-
nlèle Thélinge , France , 114"8 ; 16. Hanny
Dûrrer . Suisse , 114"9 ; 17. Margrlt Looser,
Suisse , 116"2 ; 18. Kathi Hôrl , Autriche ,
116"5: 19. Renate Micheluzzl , Italie , 119"1;
20 , Rosmarie Relchenbach, Suisse, 119"7

Il y avait vingt-six concurrentes au dé-
par t .

Le XXXIme concours
jurassien à Tête-de-Ran

Le Ski-Club de Tête-de-Ran organise
le 20 janvier avec renvoi éventuel au
27 janvier , le XXXIme concours juras-
sien de ski.

On a prévu :
Une course de descente sur la nou-

velle piste « standard » Tête-de-Ran -
les Hauts-Geneveys, d'une longueur de
1880 mètres , avec une dénivellation de
427 mètres ;

Un concours d-e slalom comportant
deux tracés, l'un pour l'élite et les se-
niors, l'autre pour les dames et les ju-
niors.

Les deux départs sont fixés sur la
« bosse • de Tête-de-Ran. Les coureurs
de notre région désiran t être sélec-
tionnés pour les courses nationales ont
l'obligation de participer à ce concours
jurassien .

A ce jour , 43 clubs du canton de
Neucliàtel et du Jura bernois ont don-
né leur inscription. Un magnifique pa-
villon des prix viendra récompenser les
gagnants. Deux nouveaux chal lenges se-
ront mis en compétit ion (descente et
slalom).

Toutes les épreuves seront disputées
selon le règlement des concours de la
Fédération suisse et du Giron juras-
sien .

Le télécabine les Hauts-Geneveys -
Tête-de-Ram sera mis en fonction à
cette occasion.

G. B.

Programme copieux pour les gymnastes
AU COURS DES PROCHAINS MOIS

Au cours des douze prochains mois ,
l'Association cantonale neuchâteloise de
gymnastique et ses sous-associations au-
ront une grande activité.

Comme de coutume, les cadres —
moniteurs , entraîneurs et monitrices —
seront convoqués pour des cours de
perfeclionnemenf.

L' A.C.N.G. a mis à son programme :
six cours pour les moniteurs et sous-
moniteurs de sections; trois cours pour
les moni teurs  des classes de pup illes ;
trois cours pour moni teurs  de sections
de gymnast ique d'hommes.

Les sous-associations d' individuel s —
artisti ques, athlètes et na t ionaux —
organiseront des cours de chefs de dis-
district  et des cours d'entraînement
par district pour gymnastes avancés et
pour débutants.

L'Association de gymnasti que fémi-
nine , en progression constante ,  perfec-
tionnera ses cadres dans trois cours de
monitrices de sections de dames et
deux cours de monitrices de classes de
punil let tcs .

Enfin des cours de ski et de jeu x
compléteront le programme de prépa-
ration des cadres.

* * *En ce qui concerne les manifesta-
tions et comp étitions , Î957 sera une
année importante, pour nos gymnastes.

La Fête romande — compéti t io n
quadriennale — rassemblera à la
Chaux-de-Fonds . en ju i l le t , quel que
200 sections groupant p ris de 2500
gymnastes . Les sections neuchâteloise s
voudront confirmer les beaux succès
obtenus lors des deux dernières f ê t e s
romandes à Genève en 1953 et à Payer-
ne en 19iS.

La commission de jeunesse de l'A. C.
iV. G. est déjà au travail pour l' orga-

nisation de la Fête cantonale de la
jeunesse gymnastique.  Cernier recevra
le 30 juin les 800 élèves des classes
de p u p illes et les 900 f i l l e t t e s  des clas-
ses de p u p illettes. M a g n i f i que jour née
de démonstrations de tous les exerci-
ces du programme g énéral d'éducatio n
p hysi que et des jeux.

* * *Les associations d ' individuels auront
aussi à leur programme une  série de
compét i t ions  importantes .  Les gymnas-
tes à l'a r t i s t ique  nous annoncent  : le
championna t  can tona l  d'hiver dont le
premier tour a eu lieu en décembre ;
des matches de l'équi pe cantonale  con-
tre l'équipe de Bourgogne et contre
l'équi pe de Franche-Comté:  une  fête
cantonale  à l' a r t i s t ique  en septembre
et la coupe de la Métropole horlog ère
en octobre.

L'Association neuchâte lo ise  d'athlé-
t isme léger aura son championna t  can-
tonal  dc cross-country en avril , un
meet ing  i n t e r n a t i o n a l  d' a th lé t i sme à la
Chaux-de-Fonds en ju in ,  et son cham-
pionna t  cantonal  en ju i l l e t .

L'Association des gymnastes aux na-
t ionaux et lu t teurs  à la Chaux-de-
Fonds commence son act iv i té  le 2fi
j anvier ,  par un match de lut te  libre
entre les équi pes dc Bàle et de Neu-
châtel ; puis on verra une fête de lut-
te suisse aux Ponts-de-Martel , une  fête
alpestre à la Vue-des-Alpes à f in  ju i l -
let ct une fête  cantonale  de lu t t e  l ibre
à Neucliàtel en septembre.

Avec les deux , fêtes régionales du
Val-dc-Ruz et du Val-de-Travers , et
une dizaine dc tournois  de balle à la
corbeille , dc courses-relais et cham-
p ionnats  régionaux les gymnastes neu-
châtelois seront mis à rude contribu-
tion.

B. G.

Ces skieuses
se sont distinguées

La première journée des courses
internationales de Grindelwald a
été favorable aux concurrentes
étrangères. Le slalom g éant est re-
venu 'à l 'Italienne Caria Marchelli
(en haut)  qu 'encadrent l 'Autri-
chienne Hilde Ho fherr  (à gauche)
et l'Allemande Thea Hochleitner.
La co rse de f o n d  des 10 km. s'est
terminée par le succès de la Po-
lonaise Maria Bukowa (en bas)
que nous voyons en compagnie de
l'Allemande de l'Est Rita Czech-
Blasel , la seule concurrente qui
n'ait pas èTé surclassée par la

coalition polonaise.

Ambri Piotta
doit servir d exemple

Avant Young Sprinters -A rosa

La rentrée de Martini per-
mettra-t-elle aux YOMIIJJ Sprin-
ters tVinterrompre leur série
négative ? C'est à espérer mal-
gré la valeur des prochains ad-
versaires des ISeuchâtelois, Aro-
sa et Ambri-Piot ta.  Car s'ils de-
vaient subir deux nouvelles dé-
f a i t e s, cela porterait  à cinq le
nombre de leurs insuccès con-
sécut if s .

Ce soir , hélas, à l'occasion de la ve-
n.ue des champions suisses, Young
Sprinters sera privé de deux de ses
arrières . Uebersax a été suspendu pour
deux matches par la ligu e suisse. La
ligue a en outre infligé une amende de
100 fr. à Arosa ainsi qu'un blâme à ce
club qui risque de devoir dispu ter des
matches sur patinoi re neutre en cas de
récidive. Perl a écopé d'un avertisse-
ment , tandis que tou s les joueurs neu-
châtelois à l'exception de Uebersax ont
été blanchis de tout soupçon. D'autre
part , la ligue a ' reconnu que les diri-
geants des Young Sprinters avaient fait
tout ce qui était en leur pouvoir pour
calmer les joueurs. Elle les en a remer-
ciés.

Mais les malheurs des hommes de
Besson ne s'arrêtent pas là. Milo Golaz,
sur l'ordre impératif du médecin , devra
cesser toute activité sportive pendant
trois semaines. Ainsi , si d'une part,
les Neuchâtelois retrouveront une par-
tie de leur efficacité grâce au retour
de Martini, il verront leur équilibre
compromis par l'absence de deux de
leurs meilleurs arrières. Ce n 'est cepen-
dant pas une raison pour désespérer.
Ambri-Piotta , privé aussi de deux de
ses éléments , vient de démontrer une
nouvelle fois que rien n'est impossible
pour une équipe jouant de façon disci-
plinée et bénéfician t d'une grande vo-
lonté. Qui eût cru que les Tessinois
battraien t Davos dans son fief et le
battraient par un résultat qui ne souf-
fre d'aucun e discussion ? Voilà un
exemple à suivre ! Et à en juger par
la volonté qui animait les Young Sprin-
ters lors des sévères entraînements de
cette S'emaine , il ne fait aucun doute
qu'il sera suivi.

18 joueurs sélectionnés
pour les rencontres en Italie

Durant la pause d'hiver, la commis-
sion techni que de l'A.S.F.A. a décidé
d'organiser chaque mercredi un entraî-
nement en salle , soit à Berne, soit à
Lausanne , pour les candidats à l'équi-
pe nationale.  A la suite de la séance
d'entraînement  à Lausanne et à la-
quelle partici paient 23 joueurs, 18
d'entre eux ont été sélectionnés pour
prendre part au déplacement en Italie
où l'équi pe suisse rencontrera TA. S.
Borna (le 22 janvier) et le F. C. Napo-
li (24 janvier).  Voici quels sont ces
joueurs retenus :

Parlier (U.G.S.), Schley (Bâle) ,  Koch
(Grasshoppers) , Kernen (Chaux-de-
Fonds) ,  Morf  (Granges) ,  Thiiler (Bâ-
le),  Vonlanden (Lausanne),  Muller
(Grasshoppers) ,  Zurmiihle (Lugano) ,
Schneiter (Young Boys) ,  Weber (Lau-
sanne),  Antenen (Chaux-de-Fonds),
Ballaman (Grasshoppers) ,  Hii g i II (Bâ-
le) ,  Meier (Young Boys) ,  Riva IV
(Chiasso) ,  Pastega (Serve t te )  et Mau-
ron (Chaux-de-Fonds).  Frosio (Grass-
hoppers) ,  qui avait également été sé-
lectionné , ne peut se dép lacer en rai-
son de ses obligations professionnelles.

£ « Le match de football entre Fla-
mengo et Honved aura tout de mtjme
lleu , car mon club ne peut se permettre
de dépenser environ 3 millions de cruzel-
ros sans organiser cette rencontre » , a
déclaré le président du Flamengo, com-
mentant l'interdiction dont le club hon-
grois a été frappé par la Confédération
brésilienne des sports, conformément à
la décision prise par la Fédération hon-
groise et entérinée par la F.I.F.A.

Quatorze pilotes inscrits
au Grand prix d'Argentine

Quatorze pilotes de cinq nationalités
prendront le départ du Grand prix d'Ar-
gentine , dimanche , à Buenos-Aires. Ce
sera la première épreuve de l'année pour
le championnat du monde des conduc-
teurs. Elle est réservée aux voitures spé-
ciales de formule I et se déroulera sur
l'autodrome municipal de la capitale
argentine , avec un circuit de 3912 mè-
tres. Quatre équipes participeront à
cette compétition. L'écurie « Maserati »,
avec des voitures de 2500 cm", alignera
les Argentins Juan-Manuel Fangio et
Carlos Menditeguy, l'Anglais Stirling
Moss, le Français Jean Behra, tandis
que l'Allemand von Trips , les Anglais
Mike Hawthorn et Peter Collins , les Ita-
liens Luigi Musso, Eugenio Castellotti et
Cesare Perdisa seront au volant des
a Ferrari », également de 2500 cm* de
cylindrée. L'Américain Harry Schell et
l'Italien Girgio Scarlatti , sur « Maserati »
de 2500 cm', et l'Argentin Alejandro de
Tomaso , sur a Ferrari » de 2000 cm", re-
présenteront l'écurie < Centre-Sud » , alors
que l 'Italien Luigi Piotta , sur « Mase-
rati » de 2500 cm', courra pour l'écurie
a Madunina » , de Milan.

Les «Lettres» de Ramuz
(1900-1918)

< Je suis to ujours un pauvre diable
qui s'essaye à débuter. C'est une si-
tuation dont je ne sortira i pa s. »
Ces mots écrits par Ramuz en 1904
pourraient servir d'épigraphe à sa
vie entière. Etre écrivain en Suisse
romande, qu'est-ce que c'est ? C'est
essayer de construire une tour au
milieu d'un marécage ou, si l'on pré-
fère , dans un terrain sablonneux.
On a beau avoir à sa disposition de
grandes, d'excellentes pierres , on a
beau mettre un soin inf ini  à les tail-
ler comme il faut , chaque fois qu 'on
espère que la tour va un peu s'éle-
ver , voilà le terrain qui s'enfonce ,
l'édifice se désagrège, et tout est à
recommencer.

Cette fatigue , cette désillusion ac-
compagnera l'écrivain vaudois tout
au long de son existence. Cela ne si-
gnifie pas cependant qu'il se sente
faible , bien au contraire ; il pres-
sent même au fond de sa nature un
puissant réservoir de forces. Par-
lant des circonstances, il écrit en
1911 à Ernest Ansermet : II  f au t  les
surmonter en entêtement et en p er-
sévérance , du moment qu'elles vous
échappent ou qu 'il est en tout cas
bien difficile d' y rien changer. Il est
d'ailleurs possible qu'à la longue
elles se modifient : L 'essentiel est
que soi-même on ne change pas.

Et en 1915, l'auteur des Circons-
tances de la vie. écrit à Henri Spiess
dans un bel élan fraternel qui lui
permet , pour un instant tout au
moins, de dominer son pessimisme :
/7 ne fau t  jamais désesp érer , voyez-
vous. Il n'y a pas de circonstances :
il y a des hommes. C' est très conso-
lant.

O O O
Pour tous ceux comme nous , qui

ne connaissaient guère Ramuz que
par son œuvre, par ses photogra-
phies des dernières années , et un
peu aussi par ce qui se disait de lui
et de ses « attitudes », ces lettres (1)
qui vont de 1900 à 1918 constituent
une grande surprise et presque une
révélation. On s'imaginait un homme
distant , sensible certes mais derrière
une carapace, fermé , orgueilleux ,
méprisant , sarcasti que, volontiers
poseur ; pour une moitié paysan
vaudois, les deux pieds dans son do-
maine et n'en sortant pas, pour l'au-
tre moitié esthète raffiné , exigeant ,
faisant de la recherche de la perfec-
tion sa joie et son tourment ; en un
mot , un original , à peu près impos-
sible à vivre. Et que découvre-t-on ?
Un jeune homme simple , modeste ,
idéaliste — mais oui , idéaliste ; qui
aime profondément ses amis et vou-
drait les voir tous heureux ; un être
bon , un homme de cœur , dévoué, af-
fectueux , plein de tact et de gentil-
lesse.

On mesure par là combien l'atmo-
sphère en Suisse romande à cette
époque était différente de celle qui
y règne aujourd'hui. Pour ses dé-
buts , Ramuz s'adresse à Edouard
Rod , écrivain célèbre et influent.
Rod l'encourage , le recommande à
des amis , à des éditeurs. Le voilà en
marche. D'ailleurs il n 'est pas seul ;
entre amis , on se soutient. Il y a
Gonzague de Reynold , Robert de
Traz et la Voi7e latine , Louis Debar-
ge et la Semain e littéraire , il y a
Alexandre Cingria ; bientôt il y aura
Paul Budry et les Cahiers vaudois.
Ce sont là de beaux efforts , même
si le résultat demeure modeste ; car
on sait bien , n'est-ce pas , que ces
« auteurs suisses » n 'ont rien de bien
original à dire , personne ne se fait
d'illusion là-dessus. On les laisse
donc tranquillement à leurs petites
affaires.

Or voici que l'improbable , l'impos-
sible même se réalise. Durant la
guerre , Ramuz fait la connaissance
d'Igor Stra-winsk y, bientôt ils sont
liés d'amitié. Cette fois il s'agit d'un
« grand artiste », de format interna-
tional (comme on dit), ou d'avant-
garde (comme on dit encore). Et la
formule aussitôt opère. Pour lancer
l'Histoire du soldat , plus aucune dif-
ficulté. M. Reinhart est là , qui dis-
tribue les billets de mille en veux-tu
en voilà : Ramuz jamais n'a ouvert
de si grands yeux. Pour un peu il
deviendrait optimiste. Les gens bien ,
les belles dames influentes , bref tout
ce qui est mondain , tout ce qui don-
ne le ton répond à l'appel. Ramuz
raccole tout ce monde , il fait « un
métier de proxénète », et il n'en a
pas honte : il travaille un peu pour

(1) Editions Olairefontaine et Guilde
du Livre , Lausanne.

lui , certes, mais surtout pour son
ami Strawinsky. Il est ravi.

Hélas , la grippe de 1918 viendra
mettre un terme cruel à tout ce bel
enthousiasme. Et par la suite Ramuz
se retrouvera seul , avec quel ques
rares amis. Son rêve s'est brisé.
Reste la dure réalité à étreindre.

O O O
Nous ne pouvons ici , faute de pla-

ce, nous étendre sur toutes les ri-
chesses que ces lettres contiennent :
descri ptions de l'homme et de la
nature , impressions de Paris , juge-
ments esthétiques (livres , exposi-
tions, théâtre ) ,  confidences person-
nelles. Contentons-nous donc, pour
terminer , de relever un aspect de sa
pensée, le seul qui nous choque et

C.-F. RAMUZ

que nous nous permettrons de dé-
sapprouver.

En 1913, parlant des Cahiers vau-
dois qui débutent , Ramuz écrit à
Budry : /7 fau t  que ce soit contre-
universitaire, contre-intellectuel ,
c'est-à-dire « vivant ». Voilà qui est
parfait. Mais il écrit aussi : // fa u t
insister là-dessus (matière d'un
cahier) que c'est du canton de Vaud
seul qu 'il peut sortir chez nous quel-
que chose et que c'est cette terre-là
seule qui donnera un jour des frui t s .
Vraiment ? Voilà qui laisse rêveur.
Ainsi , ni de Genève, ni de Neuchâ-
tel , ni de Fribourg, il ne peut rien
sortir ? Est-ce que les Vaudois au-
raient le monopole de l'esprit créa-
teur ? Ou bien cette manière de se
replier sur soi-même ne trahirait-elle
pas plutôt une anxiété, le sentiment
d'une faiblesse secrète ?

Mais Ramuz ne se bute pas long-
temps. S'il arrive à son esprit de se
raidir , le cœur ensuite corrige. C'est
ainsi qu 'il félicite Gonzague de Rey-
nold d'être « helvétiste » de la bonne
façon , c'est-à-dire « sans théories ,
sans prêche , sans anathèmes , sans
excommunications » . Reynold s'est
placé en dessus ; d'en haut  il conci-
lie les contraires. Ramuz est dedans.
Et moi aussi , dit-il , je tâche de con-
cilier des contraires , mais de toute
autre façon : c'est en moi qu'est la
bataille.

Ce livre est orne de superbes pho-
tographies qui nous montrent un
Ramuz ferme , dynami que , parlant —¦
une force en acte , des yeux qu 'on
n 'oublie pas.

P.-L. BOREL.
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Vendredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., Joyeux réveil. 7.15. lnform. 7.20,
propos du matin . 7.30. pages populaires
de Mendelssohn et Prokoflev . 11 h., émis-
sion d'ensemble (voir Beromunster) .
12 h., au carillon de midi , avec le mé-
mento sportif 12.45. lnform . 12.55. le
courrier du skieur. 13.05, d'une gravure
à l'autre. 13.40, solistes.

16 h., voulez-vous danser ? 16.25, le
disque des enfants sages. 16.30. musique
symphonlque française. 17 h„ femmes
chez elles. 17.20, le guitariste José de
Azplazu. 17.45. un documentaire de
Jean Buhler . 18 h., le Jazz en Suisse.
18.15. en un clin d'œil. 18.30, chronique
du monde des lettres. 18.40 , les courses
internationales de ski. 18.50, quelques
succès de Gilbert Bécaud. 19 h., mlcro-
partout. 19.15, lnform . 19.25 env.. la si-
tuation internationale. 19.35. Instan ts du
monde. 19.45, tangos et musettes. 20 h..
contact s. v . pi. ! 20.20, valse accéléra-
tion , de Johann Strauss. 20.30, l'Affaire
de Neuchâtel , évocation. 21.15, «La Mas-
cotte », opéra-comique, d'Ed. Audran.
22.05 , le banc d'essai. 22.30, lnform. 22.35,
Paris sur Seine. 22.55 . actualités du Jazz.

BEROMl'NSTER ET TRI.ftDIFFt'SION
6.15, lnform. 6.20 , trots valses de Joh.

Strauss. 6.45. gymnastique. 7 h., lnform.
les trois minutes de l'agriculture. 7.10,
variétés populaires. Il h., émission d'en-
semble, concert symphonlque. 12 h„
violoncelle. 12.15, communiqués touris-
tiques. 12.30, lnform. 12.40, le Radio-
Orchestre. 13.25, musique de chambre de
Chopin . 14 h., pour Madame. 15.50, cours
d'allemand.

16 h., thé-concert. 16.45, poèmes
d'Emil Barth. 17 h., le Zurcher Blaser -
qulntett. 17.30, pour les Jeunes. 18 h„
orchestre récréatif bâlois. 18.30, pour les
sportifs. 18.45, trompettes dorées. 19.05,
chronique mondiale. 19.20. communiqués.
19.30, lnform., écho du temps. 20 h„
concert récréatif . 20.30, autour de la
Table ronde , discussion. 21.15. concert.
22 h., causerie. 22,15, inform . 22.20 , mu-
sique de danse. 23 h., problèmes quo-
tidiens.
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| CINfiMAS
Studio : 20 h. 30 . Jeunesse d'une reine.
Apollo : 15 h. et 20 h . 30, Marty.
Palace : 20 h. 30, Bob le flambeur.
.Arcades : 20 h. 30, Le secret de sœur

Angèle.
Bex : 20 h. 15, Frankensteln.

PHARMACIE D'OFFICE :
A. et Dr M.-A. Wlldhaber , Orangerie

HORIZONTALEMENT
1. Sa voix est pré pondérante.
2. Remet en app étit .
3. Insulaire de la côte N.-O. de l'Amé-

ri que du Nord. — Divini té  de la
Terre.

4. Article arabe. — Symbole chimi que.
— Eprouvés.

5. Telle Phryné devant l'Aréopage. —
Types.

6. Un grand exemple insp ire leur ef-
fort.  — Canton suisse.

7. Une série de revers n'y fait pas
obstacle à la victoire. — Pronom.
— Préfixe.

8. Pour qui veut avoir une ligne im-
peccable. — Chef-lieu.

9. Elle est prononcée par l'arbitre.
10. Aide.

VERTICALEMENT
1. Ville du Latium , homonyme, sous

une autre forme , d'un compositeur
italien.

2. A quoi l'on a donné une nouvelle
ardeur.

3. Première moitié. — Forme d'avoir.
— Entrent  en danse.

4. Colline de Jérusalem. — Possessif.
5. Saurien de grande taille. — Adverbe.
6. Peut décider à prendre parti. —

L'époux d'Isis.
7. Il donne l'essor au tourisme. — En-

viron deux tonnes pour des affré-
teurs nordi ques.

8. Négation. — Troublé. — Ne convint
pas.

9. Porte-parole de l'esprit caché.
10. Font ressortir.
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A L'A. C. Fiorentina a averti le secré-
tariat de l'Union européenne de football
que les matches Fiorentina - Grasshop-
pers comptant pour les quarts de finale
de la coupe des champions européens se
dérouleraient le 30 janvier à Florence
et le 27 février à Zurich.
0 Carmen Basi lio, champion du monde
de boxe dés poids welters, blessé à la
main droite, va demander de reporter à
une date ultérieure son match contre
Johny Saxton , titre en Jeu , prévu pour
le 18 Janvier à Cleveland.
0 L'ancien champion du monde de
boxe Jack La Motta , âgé maintenant de
34 ans, a été arrêté pour Incitatio n de
mineurs à la débauche , puis 11 a été
mis en liberté sous caution de 24 ,000 fr.
0 A Munich , en match amical Inter-
national de hockey sur glace, la Tchéco-
slovaquie a battu l'équipe combinée
Riessersee-Bad Tôlz - Wessling par 10-4.
A A la première journée du tournoi
international de basketball qui se dé-
roule à Bologne, les résultats suivants
ont été enregistrés : A.Z.S. Varsovie -
Proleter Belgrade 68-63 ; Vlrtus Bologne -
Antwerpse (Belgique) 52-48.
A Le match retour Belgique - France
comptant pour les éliminatoires de la
coupe du monde de football sera disputé
le 27 octobre prochain à Bruxelles. Au
match aller , le 11 novembre 1956, à
Paris , la France avait triomphé de la
Belgique par 6-3. D'autre part , la com-
mission d'organisation de la coupe du
monde a donné son avis au sujet des
rencontres France - Islande, ce dernier
pays appartenant au même groupe que
la France et la Belgique. Le match aller
devrait se Jouer au début du mois de
juin 1957 et le match retour dans la
première quinzaine du mois de septem-
bre.

Demain :

Des studios à l'écran

Quand le jeune Ramuz
faisait un 8 (sur 10)

en composition
Le 11 juillet  1893, les élèves de la

lime classe du Collège classi que canto-
nal passent leurs examens de sortie.
Pour la composition française , le sujet
suivant  leur est proposé : « Par 15 de-
grés de froid ». L'élève Paul de Valliè-
re, le fu tur  auteur de « Honneur et fidé-
lité », obtint la note 9 ; son camarade
Ramuz , la note 8 (sur un maximum de
10).

Voici la composition de C.-F. Ramuz:
La nuit avait été f roide .  Au saut du

lit , un fr isson court le long du dos :
c'est de mauvais augure ; il doit fa i re
bien fro id  dehors. Il  f a u t  s 'habiller ra-
p idement si l'on ne veut sentir les at-
teintes de cette temp érature g laciale.
Aussitôt habillé , on court au thermo-
mètre. Il  accuse 15 degrés en dessous de
zéro. Mais voilà de quoi réchau f f e r  les
membres les plus engourdis : un large
bol de ca fé  f uman t  f a i t  son apparition
sur la f a b l e .

(Lire la suite en finie page)
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Le château abandonné avait un
aspect plus morne et plus désolé
qu 'autrefois. Les longues et violentes
pluies d'automne avaient abattu des
pans de murs. Une lèpre de mousse
rongeait déjà les décombres noircis
et d'inextricables réseaux de ronces
vivaces et épineuses , croissant en
toute liberté dans les cours , oppo-
saient leurs lianes barbelées à la vio-
lation de ce lieu solitaire.

Meg et Bernard de Préval venaient
de pénétrer dans le vestibule désert ,
quand un cri horrible , sinistre , leur
donna un frisson d'épouvante.

Ils levèrent ensemble les yeux du
côté d'où ce cri était  parti. Ils ne vi-
rent rien , d'abord , qu 'un renfonce-
ment d'ombre épaisse , dans un angle
étroit et resserré , derrière le lourd
escalier de pierre qui conduisait aux
étages supérieurs.

Puis , tout à coup, ils aperçurent
deux lueurs phosphorescentes entre
le mur et l' escalier tournant .

Enfin,  au bou t d'un long moment
qui avait été nécessaire à leurs yeux
pour s'habituer à la pénombre de cet-
te pièce, ils discernèrent un grand
hibou perché sur l'épaule d'un corps
humain , suspendu à une longue cor-
de.

— Chapail !... s'écrièrent-ils ensem-
ble.

En effet , le corps reconnaissable

encore de Chapail , couvert de vête-
ments couleur de muraille , particula-
rité qui avait empêché de le distin-
guer entre l'escalier et le mur , était
suspendu par 'le cou , à l'extrémité de
la corde qui avait servi à l'attacher .

On l'avait cherch é partout , excepté
près de l' endroit où on l' avait laissé.

Sec comme un sarment , jauni , avec
des lambeaux de peau collés comme
du parchemin sur les parties osseu-
ses du visage, deu x trous ronds à la
place des yeux et un orâne dénudé
par le bec des corbeaux et des autres
oiseaux de proie qui avaient arraché
à ce cadavre tout ce qu 'ils avaient
pu , Chapail resemblait à un macabre
épouvantai] suspendu au fond d'un
antre de sorcières.

Ses longues mains  décharnées pen-
daient lugubrement de chaque côté
de son corps démesurément allongé ,
amenuisé et rétréci , débarrassé , par
le temps et les insectes, de toute sa
chair , de toute sa graisse , de toute
l'eau qui  agrégeait les divers élé-
ments des masses auxquelles sa stru-
ture devait j adis des formes moins
anguleuses et moins saillantes.

Hideux , lugubre, et pourtant re-
connaissable encore, Chapail sem-
blait ricaner à l'extrémité de sa
corde, avec un p etit  air narquois
d'amour-propre, satisfait , avec cette
nuance d'ironie d'un adroit coquin

. qui a su se placer , par un tour de sa
façon, au-dessus du jugement de
tous, au-dessus des lois et des sen-
tences humaines.

CHAPITRE XII
Epilogue

Le mariage de Bernard de Préval
ct d'Annie de Brax fut célébré quel-

ques mois après ces événements , en
grande pompe, au milieu d'une
affluence nombreuse, élégante et
choisie , dans l'une des plus splendi-
des églises parisiennes.

Dire que la mariée fit  l'admiration
de tous ceux qui eurent la joie de
l'apercevoir , autant  par sa distinction
que par l'angélique et suave modestie
de son maintien , ce serait employer
une expression banale et qui ne
donnerait  qu 'une insuf f i san te  idée du
cachet de souveraine élégance et du
reflet de bonheur intérieur qui la
transfiguraient.

Les nombreux amis des deux époux
les assistaient en cette circonstance.

La noce fut  joyeuse parce qu'elle
avait réuni un long cortège de jeunes
gens avides d'émotions fraîches et
heureuses , parce que la grâce, le
charme , les séductions d'Annie fai-
saient naître autour d'elle une satis-
faction générale, des sourires , de
la bonne humeur.

Il faut reconnaî tre cependant que
la joie ne fut pas absolument unani-
me et qu 'un seul visage, maussade et
renfrogn é, échappait au rayonnement
de ses reflets : celui de M, de Brax.

— Hector , je ne vous comprends
pas : lorsque tout le monde est dans
la jubilation, vous paraissez tacitur-
ne , mécontent et grincheux... lui dit
sa femme. Etes-vous souffrant ?

— Non.
— Vous n 'êtes donc pas satisfait

du mariage de votre fille ?
— Si.
— Alors pouvez-vous dire la rai-

son du déplorable caractère que vous
affichez ?

— Point.
— Y a-t-il quelque chose qui vous

contrarie ?

— Rien.
— Avez-vous quelque fâcheux su-

je t de préoccupation ?
— Nul.
— Vous paraissez irrité , soucieux ?
— Pas.
— Etes-vous, au moins, entière-

ment heureux du bonheur qui favo-
rise votre fille ?

— Oui...
Mme de Brax , voyant qu'elle n'ob-

tiendrait aucun éclaircissement et
que ses questions ne réussiraient
pas à tirer de «on mari autre chose
que des monosyllabes évasifs , prit
le parti de ne plus le harceler , de
ne plus le tourmenter avec ses inter-
rogations importunes.

Or , M. de Brax était très ennuyé.
Il avait essayé de conclure un mar-
ché avec son futur gendre et n 'avait
pas réussi. Il ne parvenait pas à en
prendre son parti et à cacher son
secret dépit.

Il était allé, la veille du grand
jour , trouver Bernard de Préval et
il lui avait dit :

— Vous savez, mon ami , quel est
l 'intérêt que je porte à ma fille et
à vous ?

— Je le sais, mon cher beau-
père.

— Vous n'ignorez pas que , pour
rien au monde , je ne voudrais vous
voir ennuyés ou embarrassés , dans
les radieux premiers mois de votre
lune de miel surtout ?

— Vous êtes très bon , je le sais.
— Eh bien ! j'ai songé à assurer

votre bonheur domestique. H' va
vous falloir du personnel ; vous vous
adresserez à des amis de province
pour trouver des servantes , et ils
vous recommanderont de petites

niaises ou des effrontées...
— Hélas !...
— Vous serez bernés , joués , tour-

nés en ridicule , vous et votre fem-
me, par des gens qui n 'auront pas
d'autre souci que celui de faire
danser outrageusement le tango à
l'anse du panier.

— Espérons que nous aurons la
chance de tomber sur d'honnêtes
serviteurs !

— Les honnêtes personnes sont
placées chez des patrons qui les
gardent.

— Alors ?
— Alors, comme je tiens , moi

aussi , à vous faire un présent , que
vous garderez en souvenir de moi ,
dont vous me serez toujours re-
connaissant , je vous ai trouvé une
personne de confiance pour vous
servir , dont le dévouement est re-
connu , le zèle proverbial , l' attache-
ment à ses maîtres  exemplaire.

— Une perle ?
— Une perle fine , en effet , à la-

quelle vous tiendrez bientôt comme
à la prunelle de vos yeux.

— Où l'avez-vous dénichée ?
— Chez moi , car c'est de Rosine

dont il s'agit . C'est Rosine que je
veux vous donner pour cadeau de
noces ; emmenez-là. sachez la gar-
der , l'attacher à votre maison com-
me j'ai su l'attacher à la mienne.
Faites-lui d'abord des offres de ga-
ges alléchants, et cela, avec tact et
discrétion . Faites, s'il le faut ,  des sa-
crifices ; ne regardez à rien , vous ne
le regretterez pas .

— C'est que je craindrais dp pri-
ver Mme de Brax d'une servante fi-
dèle.

— Est-ce que vous craignez de la

priver de sa fille ? Et, pourtant,
vous ne lui ferez pas l'injure de
croire qu 'elle tient moins à sa fille
qu'à sa servante ?...

Sur les conseils de son beau-père,
Bernard de Préval avait fait des of-
fres à Rosine ; mais il reçut un
accueil qui le fixa sur l'attachement
de la servante à ses maîtres :

— La reconnaissance des bien-
faits que j 'ai reçus de Monsieur et
de Madame m'enchaîne à eux. Je ne
les quitterai jamai s volontairement;
puissé-je les servir jusq u'à mon der-
nier souffle , je n'ai pas d'autre dé-sir , je ne fais pas d'autre vœu. Jen e leur souhaite pas de mal et ,
pourtant,  je voudrais qu 'ils tombent
dans la paralysie, dans la pauvreté,
dans la misère , pour avoir le bon-
heur de les servir pour rien , pourleur faire don de mes chétives éco-
nomies , pour leur prouver à quelpoint je leur suis attachée...

L'implacable Rosine avait résolu
de demeurer attachée jusqu 'à samort à M. de Brax ; elle était beau-coup plus jeune que son maître etelle j ouissait d'une santé parfaite.

Telle était la raison de l'humeur
maussade du père de la mariée ; et,
s'il s'affligeait , quand tout le monde
autour de lui, se réjouissait , c'est
qu'il pensait malgré lui à l'entête-
ment de cette stupide pécore , aux
imprudences qu 'il avait commises,
à la fidélité qui en était le châti-
ment et qu 'il se disait :

— Je traînerai , comme un forçat ,ce boulet jusqu 'à la fin de ma vie ..Le jour même de son mariage , An-nie eut deux émotions bien différen-tes.

(A suivre)

Le chevalier du silence
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Est-ce un château en Espagne

ou bien une idée valable ?

La SOCIéTé DE BANQUE SUISSE vous aidera à le dis-

cerner et à réaliser tout projet exécutable. Votre

demande de crédit sera examinée méthodique-

ment et sans parti pris.
a
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Sbiikan
Plume-réservoir
Modèle de luxe Fr. 47.—

» standard > 39.50
» étudiant » 30.—

Porte-mine
Modèle de luxe Fr. 17.25

» standard » 15.—

Papeterie, Saint-Honoré 9

A vendre
une chambre à coucher,
lit lVa place, lavabo, ta-
ble en noyer , buffet plus
un buffet de salle à man-
ger, en noyer, avec vitri-
nes, un fourneau-pota-
ger combiné, deux brû-
leurs gaz , 2 trous bols,
émail gris. Tél. 5 77 21.
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Mariages hongrois célébrés à Sion

Quatre couples de réfugiés hongrois v iennent  de trouver le bonheur , à Sion ,
où ils se sont réfugiés. Les qua t re  mariages ont été célébrés ensemble,
et au cours du banque t  qui suivit dans un restaurant  de la capitale valai-
sanne, on pense bien que ce ne furent  ni le fendant, ni les musiciens

hongrois qui f i rent  défaut.

du 10 janvier 1957
Achat Vente

France 1.02 1.07
0. S. A 4.26 4.30
Angleterre. ... . . .  11.20 11.50
Belgique . . . . .  8.30 8.50
Hollande 110.— 112.—
Italie — .65V, — .68V.,
Allemagne . . . .  99.50 102.—
Autriche 16.10 16.40
Espagne 8.30 8.70
Portugal 14.65 15.05

Billets de banque étrangers

La Bolivie fente
une réforme monétaire
Avec l'aide de grosses subventions en

dollars du Fonds monétaire internatio-
nal et d'un conseiller nord-américain,
le gouvernement de la Paz , que préside
M. Siles Suazo, tente de stabiliser le
système monétaire de la Bolivie .

Désormais, il n'y aura qu 'un seul
cours des changes ; l'o f f re  et la de-
mande détermineront les prix, les sub-
ventions pour les produits alimentaires
dans les mines de l'Etat seront suppri-
mées ; chacun sera libre d'importer et
d'exporter ; les tarifs douaniers seront
prélevés « ad valorem » tPour réduire
les importations de luxe) ; les salaires
seront augmentés et gelés pour 12 mois ,
ce qui devra servir de compensation
pour les mineurs qui voient supprimer
les subventions accordées à leurs ma-
gasins coopératifs.

Cette politique de libéralisation est
des plus révolut ionnaires  pour un gou-
vernement à tendance très socialiste.
Elle n 'a toutefois pas été adoptée , sans
une forte pression de Washington , par
le gouvernement • an t i impér ia l i s t e  » du
parti nat ional  révolutionnaire.  Car la
politique socialiste a abouti à une chu-
te des exportations et de la production
des aliments, de sorte que des prêts
en dollars d'un montant  de 20 millions
devaient chaque année être accordés à
fonds perdu. Cela ne pouvait durer
ainsi.

AITVERMEK
Etat civil

(c) En 1956, on a enregistré 5 décès ,
21 promesses de mariage. Aucune nais-
sance.

GRANDCHAMP
Entretiens œcuméniques

(sp) Cette semaine se déroulent, à la
communauté de Grandchamp des entre-
tiens œcuméniques destinés à préparer
la semaine de l'Unité .

Le thème général de ces entretiens
est : « Le schisme, problème ecclésiasti-
que et spirituel ». Il s'agit, dans ces
rencontres , de reconnaître l'état de
schisme dans lequel se trouvent , l'une
par rapport à l'autre, les différentes
confessions chrétiennes, mais de consi-
dérer cet état dans la perspective de
l'unité de l'Eglise pour la manifesta-
tion de laquelle les Eglises sont appe-
lées à prier .

Les entretiens œcuméniques de Grand-
champ ont été ouverts , lundi après-
midi , par une étude Introductlve du
porteur Jean-Jacques von Allmen , doc-
teur en théologie , de Lignières. Ils sont
animés par des travaux du B. P. René
Beaupère , O. P. du Centre Salnt-Irénée,
de Lyon , du professeur Clément , de la
faculté de théologie orthodoxe de Paris,
de M. Vtlmos Vajta , de la Fédération
luthérienne mondiale , de Dom Robert
Petitpierre , O.S.B. N ashdom Abbey, d'An-
gleterre, et du professeur Jaques Cour-
volsier , de la faculté de théologie de
l'université de Genève.

AU TRIBUNAL DE BOUDRY
(cl Le tribunal du district de Boudry
a tenu , mercredi matin , sa première au-
dience de l' année sous la présidence de
M. Louis Paris , juge-suppîéant . assisté
de M. Roger Richard , fonctionnant en
qualité de greffier.

Le juge a tout d'abord ouvert une
audience préliminaire du tribunal cor -
rectionnel. A . B. et J.-J. E. sont pré-
venus d'avoir commis un vol à la phar-
macie Vivien , à Peseux. Ils reconnais-
sent les faits. J.-J. E. est en outre pré-
vertu d'autres vols commis à Bienne ,
mais U ne reconnaît être l'auteur que
d'un seul.

La carte rose

Au début de l'audience du tribunal de
police , lecture est donnée du Jugement
de H. R., de Lausanne , H. K., de Ktiss-
nacht et G. S., de Genève , affaire jugée
par M. Roger Calame , président du tri-
bunal.

H. K.. administrateur d'une maison
de commerce de Ktissnacht est prévenu
d'avoir fait rechercher des commandes
chez des particuliers à Corcelles et Pe-
seux par son représentant H. R., et à
Rochefort par les représentants H. R. et
G. S., alors qu 'aucun d'entre eux n 'était
au bénéfice d'une carte rose de voyageur. .

Tous trois reconnaissent les faits , mais
Ils déclarent avoir pensé qu 'une telle
carte n 'était pas nécessaire dans leur
cas , car ils cherchaient à faire des com-
mandes pour le compte de la maison Be.
de Peseux et Br. de Colombier , conces-
sionnaires pour les installations électri-
ques dans ces communes.

Le tribunal admet que c'est le cas pour
les communes de Cor celles et de Peseux ,
mais non pas pour la commune de Ro-
chefort. U n 'y a pas lieu non plus d'ad-
mettre l'erreur de fait , ni de droit. C'est
pourquoi le tribunal condamne H. K.,
K. R. et G. S. à paver chacun 40 fr.
d'amende et 8 fr . de frais.

Amendes...
J.-L. S. qui n 'a pas observé les règles

de la procédure des poursuites est con-
damné à 5 Jours d'axrèts avec sursis
pendant 2 ans. Il déboursera 5 fr. de
frais.

R . C, se trouvant en état d'Ivresse ,
a commis du scandale dans un restau-
rant de Cortaillod. Cela lui coûte 40 fr.
d'amende et 7 fr . 30 de frais.

M. et Mme A. B. et M. B. ayan t été
trop bruyants à l'heure où les dormeurs
ne doivent pas être dérangés, écopent:
le mari de 20 fr. d'amende, la femme de
5 fr. Ils payeront par moitié les frais
qui se montent à 15 fr. 50.

R. K. et J.-P. V. qui ont circulé dans
la nuit du samedi au dimanche, peu
après minuit, durant la période où 11
était interdit de circuler en auto le
dimanche , payeront chacun 30 fr.
d'amende et ô fr. de frais.

Il s'était disputé
M.. J., chauffeur de camion , est pré-

venu d'ivresse au volant et d'autres In-
fractions à la loi sur la circulation .

S'étant disputé avec les employés de
l'entreprise , M. J. s'abstint de diner
avec eux. Il ne mangea que des fruits ,
apr ès quoi 11 but un demi-litre de vin
blanc.

•Il se sentait parfaitement de sang-
froid quand , en roulant sur la route
cantonale entre Boudry et Colombier ,
il monta sur la banquette et arracha
une balise de signalisation. Croyant que
le coup ressenti provenait d'un ressort
de son camion, M. J. ne s'est pas arrêté.
Il fut très correct avec les gendarmes
et se laissa faire une prise de sang.
L'analyse n 'a pas indiqué un degré d'al-
cool très élevé et le comportement du
prévenu n 'a pas permis de juger s'il
était réellement en état d'ébriété. M. J.
reconnaît franchement avoir bu un demi
et il déclare avoir signé au mois d'octo-
bre déjà un engagement d'abstinence.
Le Jugement sera rendu dans huit Jours.

MORAT
La foire

Le 9 janvier s'est tenue la foire aux
porcs . 859 pièces ont été amenées sur
le champ de foire. Les cochons de lait
de 6 à 8 semaines ont été vendus de
55 fr. à (i5 fr., porcelets d'environ 3
mois de 70 fr. à 95 fr .  et les gros de
100 fr. à 150 fr. Les demandes étaient
satisfaisantes, les prix stables.

A la Caisse d'épargne
La Caisse d'épargne de Morat , pro-

priété de la ville , vient de publier ses
comptes pour l'année dernière. Le béné-
fice réalisé a été de 140, 170 fr. (130 ,300
fr. en 1955), montant qui est versé dans
la caisse communale.

Les prêts hypothécaires atteignent
29 ,825,000 fr., en augmentation de
1,900 ,000 fr. sur l'année précédente . Le
montant des carnets d'épargne est de
30 ,649 ,000 fr. en augmentation de
1,750 ,000 fr. Les crédits hypothécaires de
construction ascendent à 874 ,000 fr. con-
tre 590,600 en 1955. Le fonds de réserve
a été augmenté de 92 ,000 fr. et se trouve
actuellement à 3,251,000 fr.

CHEVRES
Restauration d'une œuvre d'art
(sp ") On peut voir actuellement dans
l 'église de Chèvres une statue de la
Vierge magn i f iquement  restaurée par
les soins d'un spécialiste de Rorschach,
M. Haaga , mandaté  par le Musée na-
tional de Zurich.

Il y a quelque temps, M. Léon PiUo-
nel, président  de paroisse, a t t i ra i t  l'at-
t en t ion  de M. Alfred Schmid, profes-
seur d 'histoire de l'art à l' u n i v e r s i t é
de Fribourg, sur cette pièce quasi un i -
que, qui const i tue un bijou du patr i -
moine ar t i s t ique  fribourgeois. Elle
remonte au XlVme siècle et appart ient
à la catégorie extrêmement  rare des
« Vierges ouvrantes  ». L' intérieur est
évidé et apparaî t  par le mouvement
de deux v a n t a u x  qui se déploient
comme un tri p tyque , contenant  hu i t
suje ts  sculptés concernant  la vie de
la Vierge et du Christ.

La s ta tue,  mesure 1 m. . 10. La Vierge
t ient  l'en fan t  Jésus dans ses bra s et
l'e n f a n t  lui-même tient une colombe.
Les traits sont expressifs et les plis
du manteau fort bien traités. Les ex-
perts croient y reconnaî t re  une or igine
française.

On lit dans les archives de la paroisse
voisine d'Yvonand que, avant la Ré-
forme, plusieurs dons furent  fa i ts  en
l 'honneur  de Notre-Dame de Grâce ,
qui se t rouvait  à ce moment dans
l 'église de Saint-Ours de ce village.
On a toute raison de croire qu 'il s'agit
de l'actuelle statue de Chèvres,, qui, au
moment  de la Réforme, aura été rejetée
par les hab i t an t s  et adoptée par ceux
de Cheyres qui ,  au t re fo is ,  f a i s a i en t
part ie  de la même communauté  reli-
gieuse.

LA XEUVEVILLE
Conseil munic ipa l

(c) Le Conseil municipal a tenu une
séance le 28 décembre 1956.

Vœux. — M. Baradel , maire de Cor-
cleux (Vosges, France) a adressé la let-
tre suivante à la mairie de la Neuve-
ville :

s En cette fin d'année 1956 , nous ve-
nons vous adresser, au nom du Conseil
municipal et de la population de Cor-
cieux , nos meilleurs vœux de bonheur et
de prospérité pour l'année nouvelle.
Nous vous prions de transmettre A votre
Conseil municipal et à la population de
la Neuveville . nos bons souhaits et nos
salutations cordiales. Veuillez croire ,
Monsieur le maire , à nos sentiments dis-
tingués et «reconnaissants ».

Route de détournement de la localité.
— Vu la décision de l' assemblée munici-
pale extraordinaire du 27 décembre 1956,
qui , par 189 voix contre 33. a exprimé
le vœu que la nouvelle route soit dé-
tournée par le sud de la localité , et , par
111 voix contre 53. s'est prononcée
pour un tracé côté nord de la li gne de
chemin de fer , le Conseil municipal a
décidé de communiquer immédiatement
cette prise de position à la direction
des travaux publics du canton de Berne,
ainsi qu 'à la commission Intercantonale
de travail pour la route du Pied du Jura ,
à la commission routière Jurassienne , et
au bureau de l'ingénieur en chef du
Illme arrondissement des ponts et chaus-
sées. Par ailleurs , U sera pris contact
avec la commune du Landeron , afin de
connaître son point de vue dans cette
affaire .

Corps des sapeurs-pompiers. — La com-
mission du feu a fai t  savoir au Conseil
municipal qu 'elle avait libéré de ses
fonctions de vice-commandant du corps
des sapeurs-pompiers et de membre de
la commission du feu le capitaine Hans
Balllf , 1903. arrivé à la limite d'âge . Le
Conseil municipal a pris acte de cette
démission , avec remerciements pour les
services rendus.

Conseil municipal. — A l'issue de cette
dernière séance de la législature , M. Fré-
déric Imhof , maire , a pris congé de ses
collaborateurs qui quittent l' autorité
communale au 31 décembre 1956 , à sa-
voir MM. Arthur Roth , vice-maire. Char-
les Brechbuhl , Jean Harsch et Marcel
Vuillemin, conseiller» municipaux , et leur
a exprimé sa reconnaissance ainsi que la
satisfaction qu'il a toujours éprouvée à
travailler avec eux.

La j ournée
de M'ame Muche

— OA / s'il vous p lhit , rép ète
cette partie où vous sautez , j 'aime
rais que Nancy puisse sentir com
me le parquet tremble !

Quand le jeune Ramuz
faisait un 8 ( sur 10)

en composition
(SUITE DE LA QUATRIÈME PAGE)

On l'avale rap idement.  Qu 'il serait
agréable de passer la mat inée  couché
dans un bon f a u t e u i l , les pieds  dans de
chaudes p a n t o u f l e s .  Mais  il f a u t  p art ir .
Ah l la maudite école. Elle dérange tous
les p lans. I l  f a u t  y aller par  une t emp é-
rature de 30 degrés de chaud et de 20
degrés au-dessous de zéro.  Ma is  bref  !
Nous n 'avons pas de temps à per dre,
huit heures vont sonner.  Dé pêchons -
nous ! Le temps d' e n f i l e r  un bon man-
teau doublé , de met tre  des gants  chauds ,
de prendre la serviet te  sous le bras , et
en route !

Brr... Quel f ro id  ! Une acre bise s o u f -
f l e .  Pas moyen de courir pour  se ré-
c h a u f f e r .  La neige tombée la veille a
gelé pendant  la nu i t  ; l'on glisse de telle
f a ç o n  que la marche en est rendue d i f -
f i c i l e .  Pour les p ié tons , cela va encore.
Pour les chevaux, c'est bien autre chose.
Ces pauvres bêtes sont à p laindre.

L' aspect des rues est désolé.  Ici et là,
quel ques personnes e n v e l o p p ées de gros
châles de laine, de. chauds cache-nez
autour du cou vont aux emp lettes.  De
pet i t s  gamins f o n t  des glissades sur les
ruisseaux gelés .  Comme cela leur va , le
f ro id  ! I l s  s 'amusent royalement, tan-
dis que les vieux se m o r f o n d e n t  au coin
d' une f e n ê t r e  en les regardant  jouer.
E n f i n  on arrive au Collège.  Les salles se
remplissent peu à peu.  Chacun se serre
contre le poêle bouil lant pour  se ré-
c h a u f f e r .  On cause et on s 'amuse. Le
timbre sonne et la classe commence ,
tandis que la ville s 'éveille , que les rues
se remplissent de personnes chaudement
vêtues et que les pe t i t s  oiseaux , mourant
de faim , viennent sauter  sur le bord des
f e n ê t r e s  avec un air désesp éré.

I n u t i l e  de chercher , dans  ce devoir
d'un collégien de 16 ans , des mots an-
n o n c i a t e u r s  de la « Guérison des mala-
dies » ou de « Derborence ». N é a n m o i n s
on pense à « Une main  », ce charmant
opuscule où , en 10 3 f i , Ramuz raconte
comment  il glissa sur  le verglas,' un
m a t i n , à Pul l y. alors qu 'il a l l a i t  acheter
des cigaret tes  et comment son bras cas-
sé, sa main mor te  lui  appr i rent  à renon-
cer à son beau rêve d ' indé pendance. « I l
y ava i t  une  pe t i l e  couche de neige sur
du verglas ; la neige é ta i t  la chose qu 'on
voyait , le verglas , il  f a l l a i t  le deviner
et , par voie de déduc t ion ,  d i s t i ngue r  en-
suite soi-même les précautions qu 'il y
avait  à prendre ; c'csl j u s t e m e n t  ce que
je n 'avais  pas fa i t .  » C'est justement  ce
qu 'ava i t  fa i t  une  vois ine  : « Vous auriez
dû fa i re  comme j'ai fait. J'ai passé des
pions de bas sur mes souliers », et elle
passa sans aider à se relever le poète
blessé, couché sur le dos, qui n 'avait
plus de ma in  gauche.

BIBLIOGRAPHIE
Un numéro spécial du « Crapoulllot » i

COMMENT ILS SE RUINENT
« Crapoulllot » publie , une nouvelle li-

vraison spéciale de sa série « Les Gros » :
« Comment ils se ruinent » où est ex-
pliquée la déconfiture des successifs
manieurs d'argent et hommes d'affaires ,
de Jacques Cœur à John Law et de
Récamier à André Citroën , en passant
par le munltlonnaire Ouvrard , le ban-
quier Laffitte , ie failli Oustrlc , le Na-
poléon des parfums François Coty, De-
terding, le roi du pétrole , Ivar Kreuger ,
roi des allumettes, etc.
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ZURICH
OBLIGATIONS 9 janv. 10 Janv.

8 % % Féd. 1945 déc. 101 hi 101 Vi
S V4 % Féd. 1946 avr. 100.40 100 Vi
3 % Féd . 1949 . . .  97 Vi d 97 Vi d
2 % % Féd. 1954 mars 94 Vi d 94 Vi d
8 % Féd. 1955 Juin 97.10 97 —
8 % O.FJF. 1938 . . 97 % d 97 %

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 880.— d 875.— d
Union Bques Suisses 1695.— 1700.—
Société Banque Suisse 1345.—¦ 1345.—¦
Crédit Suisse 1395.— 1392.—
Electro-Watt 1345.— 1345.—
Interhandel 1635.— 162o.—
Motor-Columbus . . . 1315.— 1215.—
S.A.E.G. série I . . . . 86.— d 86 Vi
Indeleo .. .' 690.— 606.—
Italo-Sulsse 226.— 226.—
Réassurances Zurich . 2455.— 2460.—
Winterthour Accld. . 890.— 885 —
Zurich Accidents . . 5150.— 5150.— d
Aar et Tessin . . . .  1150.— 1150 —
Saurer 1225.— 1200.—
Aluminium 4390.— 4400.—
Bally 1125.— 1120 —
Brown Boveri 2450.— d 2455.—
Fischer 1600.— 1605.—
Lonza 1060.— 1060.—
Nestlé Allmentana . 2940.— 2940.—
Sulzer 2795.— 2790.—
Baltimore 202 Vi 199.—
Canadian Paclflo , . . 143.— 143 Vi
Pennsylvanla 95.— 95.—
Italo-Argentins 28 % 29.—¦
Royal Dutch Cy , . . 185.— 184.—
Sodeo 37.— d 37 Vi
Stand. OH New-Jersey 255 Vi 254.—
Union Carbide . . . .  490.— 487 —
American Tel . & Tel. 758.— 758.—
Du Pont de Nemours 811.— 807.—
Eastman Kodak . . . 383.— 378.—
General Electric . . . 249 Vi 248.—
General Foods . . . .  187.— 185.— d
General Motors . . . .  1133.— 182 Vi
International Nickel . 477 Vi 469.—
Internation. Paper Co 455.— 457.—
Kennecott 545.— 546.—
Montgomery Ward . . 170 Vi 170.—
National Distillera . . 116.—• 1H3 Vi
Allumettes B. 50 Vi 51.—
D. States Steel . . . .  304.— 302.—¦
F.W. Woolworth Co. . 192.— 191.—

BALE
ACTIONS

Clba 5095.— 5115.—
Echappe 690.— 675.—
Sandoz 4799.— 4785.—
Gelgy nom 5420.— 5425.—
Hoffm.-La Roche(b.J.) 13800.— 13900.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise 920.— 915.— d
Crédit F. Vaudois . . 915.— 920.—
Romande d'Electricité 565.— 560.—
Ateliers constr. Vevey 640.— 630.—
La Suisse Vie (b.J .)
La Suisse Accidents . 5600.— d 5650.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 206.— 206 Vi
Aramayo 28 Vi 28.— d
Chartered 42.— 41 Vi o
Charmilles (Atel. de) 1000.— d 1005.—
Physique porteur . . . 950.— o 950.—
Sécheron porteur . . 640.— 640.— d
S.KJ. 202.— d 202 —

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 9 janv. 10 janv.

Banque Nationale . . . 700.— d 705.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 710.— d 710.— d
La Neuchâteloise as. g. 1650.— d 1650.— d
Ap. Gardy, Neuchâtel 288.— d 240.— d
Câbles élec. Cortaillod 16600.— 16500.— d
Câb. et Tréf . Cossonay 5025.— d 5050.— d
Chaux et cim. Suis. r . 3300.— d 3300.— d
Ed. Dubled & Cle SA. 1820.— d 1820.— d
Ciment Portland . . . 5800.— d 5800.— d
Etabllssem. Perrenoud 500.— d 500.— d
Suchard Hol. S.A. sA» 360.— d 360.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 1700.— d 1700.̂ - d
Tramways Neuchâtel 560.— d 560.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2Vi 1932 98.— d 99.—
Etat Neuchât. 3',â 1945 100.— d 100.— d
Etat Neuchât. 3Vi, 1949 100.— d 100.— d
Com. Neuch. 3V4 1947 97.— d 97.— d
Com , Neuch. 3% 1951 94.— d 94.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.— d
Le Locle Sbj 3Vi 1947 100.— d 100.— d
Câb. Cortall. 4% 1948 100.25 d 100.25 d
Fore. m. Chat. 3 V4 1951 94.50 d 94.50
Elec. Neuchât. 3% 1951 92.— d 92.— d
Tram. -Neuch . 3Vi 1946 97.— d 97.— d
Chocol . Klaus 3Vi 1938 97.— d 97.— d
Paillard S. A. 3% 1948 97.— d 97.— d
Suchard Hold. 3V4 1953 94.50 d 94.50 d
Tabacs N.-Sdr. 3Vi 1950 97.— d 97.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 1 Vi %

Nouvelles économiques et financières
ï KS;:S ; , y y y Y YÊy y y  
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Le « Financial Times » rapporte qu 'un
plan pour la construction d'un pipe-Une
transafricain de 3200 km., allant de
Mtwara à la haie des Baleines va être
soumis au gouvernement bri tannique,
aux sociétés pétrolières et aux instituts
financiers. L'auteur de ce plan est Jl.
C.T.C. Taylor , président de l'Association
des sociétés régionales de développement
de Rhodésle.

Ce pipe-line raccourcirait de moitié le
temps utilisé pour le transport par ba-
teau Vin le cap de Bonne-Espérance.
Il permettrait de ravitailler la Grande-
Bretagne et l'Europe occidentale, de la
Norvège au Portugal, et pourrait être
mis en exploitation d'ici à 5 ans.

D'un diamètre de 60 centimètres, la
conduite aurait une capacité de pompa-
ge de 30 millions de tonnes de pétrole
brut par an. La distance qui sépare la
baie des Baleines de Southampton est
de 8070 km. Entre cette baie et New-
York, U y a 10.000 km. ; 5500 km. sépa-
rent Abadan de Mtwara. Des pétroliers
d'un tonnage moyen pourraient donc
amener à Mtwara le pétrole brut en pro-
venance du Proche-Orient.

Projet de construction
d'un pipe-line

transafricain de 3200 km.

fieces suisses . . . . .  JCJ.OU.ûO.DU
françaises 34.50:36.50
anglaises 44.— ,'46.50
américaines 8.40 8.75
lingots 4800.—,4850.—
Cours communiqués, sans engagement,
nar la Banque Cantonale Neuchâteloise

Télévisions Electronics 12.85

Marche libre de l'or

du 10 janvier 1957
Demande Offre

Londres 13.24 12.29
Paris 1.24 % 134 '/s
New-York 4.28 \ 4.28 %
Montréal 4.44 H 4.46 Vi
Bruxelles 8.72 H 8.76
Milan 0.696 0.70
Berlin 104.30 104.70
Amsterdam . . . .  114.85 W5.30
Copenhague . . . .  63.15 63.40
Stockholm . . . .  84.50 84.85
Oslo . . . . . . .  61.30 611.55
Communiqués à titre Indicatif par la

Banque Cantonale Neuchâteloise

COURS DES CHANGES

Pourquoi mon enfant
est-il si pâle ?

Beaucoup de mères se posent cette
question pendant l|hiver et ne savent
pas qu 'un manque  en v i tamines  et en
reconst i tuants  minéraux  en est la cause.
L'Egmo Vit est un reconst i tuant  basé
sur les découvertes s c i en t i f i ques  les
plus récentes. L'Egmo Vit ne contient
pas seulement il v i t amines  mais aussi
9 reconst i tuants  minéraux  et se pré-
sente sous forme de t ab l e t t e s  chocola-
tées. Les minéraux contenus  dans  l'Egmo
Vit soutiennent et renforcent  l'act ion
des v i tamines, ce qui f a i t  d'Egmo Vit le
recons t i tuant  indispensable  pour votre
enfant et aussi pour toute la famille.
Ayez donc cet hiver de l'Egmo Vit à
disposition. Egmo Vit est le reconsti-
tuant  adapté aux exigences de l'orga-
nisme humain.

L'emballage d'Egmo Vit contenant  40
tablettes coûte Fr. 4.30. L'emballage à
120 tablettes coûte Fr. 10.50 (gain de
Fr. 2.40) et vous permettra de donner
à votre enfant, pendant deux mois , 9
vitamines et 9 reconsti tuants  minéraux.
L'Egmo Vit est en vente dans les phar-
macies et drogueries.

L'hiver, saison dite «morte»
demande aussi quelques travaux
En hiver , la nature se repose ,

et les campagnards y voient une
trêve à leurs gros travaux. Ils
auront cependant l'occasion , de
temps à autre , de dérouiller un
peu leurs bras et de se donner
du mouvement. Je n 'apprendrai
certes à personne qu 'à cette sai-
son les chemins doivent être dé-
blayés cle leur couche de neige ;
mais j'insisterai sur le fait que ce
travail doit être fait assez fréquem-
ment ; autrement , si l'on attend
que la couche blanche soit plus
épaisse , le travail sera plus ardu ,
surtout si , par suite de neigées
successives coupées par des jours
de soleil , la couche du dessous
gèle et souvent se transforme en
glace ; c'est alors la mer à boire
que d'en venir à bout ! De plus,
malgré de fatigants coups de pio-
chard , cette glace ne peut presque
jamais être enlevée comp lètement ,
d'où un réel danger pour les pié-
tons non avertis.

S'il se trouve parmi mes lecteurs
des propriétaires de villas ou de
maisons de campagne (et même de
fermes) reliées à la route princi-
pale par un chemin particulier , je
leur conseillerais, s'ils en ont les
moyens, d'y faire répandre et rou-
ler un tap is de gravier goudronné.
La dépense n 'est du reste pas ex-
cessive selon la surface à recou-
vrir , et il suffit de demander préa-
lablement un devis des travaux
pour se décider ou non . Les deux
grands avantages d'un chemin gou-
dronné , c'est qu 'il est très facile
d'y pousser un « rablais » à neige ,
en bois : on a l'impression d'un
trottoir ! C'est également le fait que
le goudron , dégageant une certaine
chaleur , provoque ensuite très ra-
pidement la fonte du peu de neige
qui subsiste.

Graissez votre pelle à neige
Il peut être utile de répéter ici

comment on peut graisser une pelle
à neige. Beaucoup de gens ne le
font pas, et souvent il reste un
kilo, si ce n 'est plus , de neige
collée sur leur outil , dont le ma-
niement devient alors désagréable
et fatigant. Il en est aussi qui
croient que graisser une pelle con-
siste simplement à la frotter- « à
froid » avec un corps ou un liquide
gras, pétrole ou autre. Ce moyen-
là ne vaut rien. Il en est par
contre un autre , très simple, rie
demandant qu'une demi-heure de
travail au plus, et qui, s'il est ap-
pliqué consciencieusement , vous
donne une pelle sur laquelle

^ 
la

neige, même poudreuse , même

mouillée , glissera comme sur un
miroir durant tout un hiver , sinon
plusieurs. Le voici : ,.

Vous devez disposer pour cela
d'une simple veilleuse à esprit-de-
vin et d' une bougie blanche , de
bonne qualité. Vous commencez , si
la pelle est quel que peu rouillée ,
par la frotter avec un chiffon im-
bibé de pétrole. Vous allumez en-
suite la veilleuse et promenez len-
tement le. dessus et le dessous de
votre pelle au-dessus de la flamme,
jusqu 'à ce qu 'elle soit suffisamment
chaude , ce que vous contrôlerez
en y frottant la bougie : si le suif
coule , le métal est , assez chaud.
Alors , toujours en promenant la
pelle sur la flamme pour lui con-
server sa chaleur , vous la frottez ,
dessus et dessous, sur toute sa lar-
geur et plutôt deux fois qu 'une ,
avec la bougie. Quand toute la
surface est bien imbibée de suif
liquide , vous prenez un bon tor-
chon de papier de journal (les
vieilles « Feuille d'avis » sont ex-
cellentes pour cela !) et vous frottez
la pelle afin d'étendre partout
le liquide et d'éviter qu 'il n 'y reste
des gouttes de suif qui , une fois
refroidies et solidifiées, ont le dé-
faut de retenir la neige. Si vous
vous donnez de la peine et y
mettez le temps qu'il faut , vous
verrez le résultat !

Agricnlteurs,
réparez et nettoyez

vos outils et machines
Chez tous les humains , il s'en

trouve de soigneux et de négli-
gents ; chez les agriculteurs et les
campagnards aussi, hélas ! Une
chose connue de tout le monde
c'est que, quelle que soit la sai-
son , un outil ou une machine doit
être nettoyé après emploi. Il peut
arriver cependant que l'on oublie
ou que l'on n'ait pas le temps de
faire ce travail en temps voulu.
Il faut alors profiter de l'hiver
pour cela.

Je parle surtout ici des machines ,
dont l'usage se multiplie dans
l'agriculture avec les années. Or ,
toute machine doit être soignée ,
revue , graissée fré quemment. Je
pense aussi , par parenthèse , à tant
de nos ménagères qui , ne se don-
nant pas la peine de soigner leur
machine à coudre , fulminent vio-
lemment contre le vendeur ou le
fabricant lorsque, après des années
d' usage continu,  la belle machine
dont elles étaient si fières com-
mence à « pétouiller » ou « berlo-
quer » 1

Il en est qui pensent qu'une
machine agricole sale et crottée
fera son travail aussi bien que si
elle était polie et brillante. Cela
peut être vrai , quand les parties
délicates et vitales , protégées du
reste par des « carters » ad hoc,
ne sont pas atteintes.

Mais tout homme à l'esprit nor-
malement constitué doit penser au
côté moral de la chose : tout ce
qui est fait doit être bien fait ;
de même toute chose doit être
tenue propre et faire plaisir à
voir. Agriculteurs mes amis, les
« gens » dont l'opinion vous est
peut-être indifférente , jugeront
votre personne et vos affaires
d' après l'aspect , non seulement de
vos habits et de votre tour de
maison , mais aussi de vos machines
et du soin que vous leur accor-
dez ! Pensez-y, et profitez de ces
conseils donnés très amicalement !
Et pour ne pas jouer au prêcheur
pharisien , je vous dirai que des
lignes qui précèdent , je dois aussi
à l'occasion en prendre moi-même,
comme on dit , « pour mon
rhume » 1

RTJSTTCUS.

I DU CÔTÉ
IDE LA CAMPAGNE
:

CHRONIQUE RÉGIONALE

Chianti de marque
S P A L L E T T I

5.80, 5.30 et 4.80 la flasque
AU CEP D'OR

W. Gaschen - Tél. 8 32 52 - Moulins 11

Communiqués
Les veinards

Le dernier tirage de la Loterie roman-
de comportait deux gros lots de 100.000
francs et deux gros lots de 50.000 francs.
Les heureux gagnants ne se sont pas en-
core tous révélés. On sait qu 'un lot de
100.000 francs a été partagé entre une
infirmière vaudoise , une ménagère et
une ouvrière de la Chaux-de-Fonds. Dé-
cidément , la Métropole horlogère semble
née sous le signe de la chance...

D'autre part , un tiers de 50.000
francs a été gagné par une ouvrière
d'usine à Lausanne et un tiers par un
couple de retraités.

D'autre part , cette manne bienvenue
double celle qui est versée aux ceuvres
de bienfaisance et d' utilité publique qui ,
elles aussi, sont chaque fois gagnantes.

Raymond Lambert se prépare à escalader
de très hauts sommets de l'Amérique latine

A'ofrc  correspondant de Genève nous
télé p hone :

Raymond Lambert  se prépare à pren-
dre le départ , le 2 février  prochain ,
pour faire , en compagnie de sa femme
et de deux jeunes sportives genevoises
bien connues , Mlles Françoise Birkigt  et
Renée Colliard , la grande championne
de ski , une randonnée scientifique et
folklor ique de deux à trois semaines
dans l'Equateur, où ils tenteront l'ascen-
sion entre autres de deux six mille

mètres, les volcans Chimborazo et Coto-
baxi. Puis ils se rendront dans le Pérou,
dans le pays des Incas, et à la Cordil-
lière Ampolo Bamba.

Après cela , M. et Mme Raymond Lam-
bert s'at taqueront , mais cette fois-ci
avec une autre équipe composée de
plusieurs autres Genevois et de Français ,
à toute une série de beaucoup plus de
cinq mille mètres de la Cordillière blan-
che du Pérou.

Ed. B.
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Lampes au néon
à visser dans la
douille de chaque
lampe, 32 watts, 220
volts, 30 cm. de dia-
mètre. Luminosité
équivalant à une
lampe de 150 watts.

! Prix Ff. 50.—
PLAFONNIERS

complet, 220 volts.
Longueurs : 60, 100

et 120 cm.
Prix Fr. 28.—

L. GROGG & Cle
Lotzwll

Tél. (063) 2 15 71
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Madame Frédéric BURGER et ses enfants ,

très sensibles aux nombreux témoignages j
d'estime et de sympathie qui leur sent par-

! venus à l'occasion du décès de leur cher
époux et père, prient toutes les personnes

! qui les ont entourés de trouver Ici l'exprès- j
I ston de leur reconnaissance.

Dombresson , Janvier 1957.

I

Très sensibles aux nombreuses marques
de sympathie et d'affection reçues à l'occa-
sion du départ de leur cher époux et père,
et dans l'Impossibilité de remercier chacun
Individuellement,

Madame
veuve Henri - Wilhelm JACOT

et ses enfants
prient toutes les personnes qui , par leur
présence, leurs messages ou leurs envois ;
de fleurs, se sont associées à leur grand
deuil, de trouver Ici l'expression de leur j
reconnaissance émue.

Chézard , Janvier 1957.

EBBBI
A vendire

< Dauphine >
10,000 km., 5000 fr. —
Adresser offres écrites à
S. H. 117 au bureau de
la Feuille d'avis.

Achats de chevaux du pays
en 1957

L'Administration militaire fédérale achètera
en 1957 des chevaux de l'élevage indigène
comme suit :
Chiètres, place de la Gare : lundi 11 février

1957, à 0930.
Saignelégier, place du Marché-Concours : sa-

medi 1G février 1957, à 1415.
La présentation du certificat d'origine est

de rigueur. L'administration soussignée fera
parvenir les conditions d'achat aux intéressés
qui en font la demande.

Dépôt fédéral des chevaux de l'armée
Berne

MiaiH'Hlll

Monnaies,
médailles

anciennes, collections ou
lots, or , argent , bronze,
sont achetées au comp-
tant par Marins Brocard ,
avenue de Neuchâtel 6,
Sainte-Croix.

j eune homme sortant de l'école primaire
supérieure cherche place d'apprenti

dessinateur ¦ machines
à Neuchâtel ou environs.

Faire offres à E. BIERI, boulangerie,
Grandcour (VD).

On demande pour le
printemps, éventuelle-
ment pour tout de suite

places
pour jeunes filles

et garçons
de 15 à 18 ans. Pour
jeunes filles, dans famil-
les avec enfants ou aide
dans magasin, de préfé-
rence. Offres à M. Syl-
wan , pasteur , Kyburg
(ZH) . Tél. ( 052) 6 46 44.

Jeune fille , de langue
maternelle française, pos-
sédant diplômes d'an-
glais, cherche place dans
bureau ou hôtel de la
ville ou des environs, en
qualité de

sténodactylo
Libre tout de suite.

Faire offres sous chif-
fres CR 127 au bureau
de la Feuille d'avis.

JEUNE
FILLE
quittant l'école au prin-
temps, c h e r c h e  place
dans gentille famille où •"
îlle pourrait apprendre le
français. Vie de famille
désirée. Offres à famille
W. Furrer, commerçant,
Diessbach près Buren,
tél. (032 ) 8 13 12.

Jeune fille
de 16 ans cherche
place dans ménage
ou pour s'occuper des
enfants. Vie de fa-
mille désirée. Even-
tuellement demi-pen-
sionnaire.

Entrée après Pâ-
ques.

Offres BOUS chiffres
OFA 28263 A à Orell
FUssll-Annonces S.A.,
Bâle. ,

Jeune fille, de langue
allemande, capable et
travailleuse, cherche pla-
ce de
dame de buffet

avec occasion d'appren-
dre le français. Entrée :
15 janvier où à convenir.

Adresser offres écrites
à OC 139 au bureau de
la Feuille d'avis.

A toute demande
de renseignements
priè re de joindre \
un timbre pour la
réponse.

Administration de
la « Feuille d'avis
de Neuchâtel »

BELLES TRIPES CUITES
Fr. 2i— ie % kg.

Boucherie BERGER SfS 21

En 5 minutes :
¦ Photo passeport express ¦
i l  Sablons 57 MESSERLI Tél. S 19 69 S
m M

«̂BEHBB£ffl3i Fr. 4.— les 6 photos ¦¦Ĥ 0T

Machines diverses
Tours, perceuses, scies, décolleteuses,

etc., à vendre d'occasion
G. DUSSERRE, agent immobilier

Chavannes - Renens

Quelques

meubles et sièges
de style

à prix très bas

1 table Louis XIII, pieds torses Fr. 98.—
1 tabl e Louis XV, pied de biche Fr. 127.—
1 table Louis XV, sculptée . . . Fr. 145.—
1 table Louis XIII, pieds tournés Fr. 125.—
1 table de chevet Louis XV,

marquetée Fr. 187.—
1 bureau de dame Louis XV . . Fr. 290.—
2 fauteuils Louis XVI, tissu rayé Fr. 470.—
2 fauteuils Louis XIII, paillés. . Fr. 180.—
2 chaises Louis XIII, sculptées . Fr. 190.—

E feJOTTTP TAPISSIER-
. NUI IEK DECORATEUR

TERREAUX 3 Tél. 5 17 48

¦¦¦¦ —¦l

^^^t^m̂ Um délicieux
THÉ DE CEYLAN
LES THÉS MARCHAND S.A., LAUSANNE

V _ /

CARACAS
le nom d'une nou-
velle spécialité que
vous offre la bou-
langerie Mello. Vous
aussi , vous trouverez
délicieux et frais ces
magnifiques

CAKES
AU CHOCOLAT
Fr. 1.80 ef Fr. 3.60

BOULANGERIE

rJceocr
Seyon 22, tél. 5 29 92

••••••••••• O**»

Bon marché

Bon marché

I (r v̂ o\ ? Bs 8 si
Blfl j  / fci \ il. ggg w[t\

Skis Tosalli
vend le solde de son stock
Il offre des prix avantageux pour :

skis métalliques, 2 paires « Head » et 3 pai-
res de «A 15» et dé nombreux autres mo-
dèles « Attenhofer » en frêne et hickory
contrep laqué de toute belle qualité. Bâtons
d'acier à Fr. 22.—.

J D  TmcalSî instructeur de ski
«¦ri B 059111; Colombier, tél. 6 33 12

I I - - *^A vient -

votre conseiller Q&(fîr)
Ag. vous montre , chez vous , com-

^
«gK H§ ment faire , plus facilement ,

wfw S les «àfond » avec les produits

Wf Beaucoup de centres ont leur dé pôt
Hj ^K Just où vous pouvez passer vos corn-

es mandes par télép hone.
___.fi t%Ê Notre clientèle augmente constamment;

Kf nous engagerions encore des conseillers
¦r \5slaT Ju8t ac,'fs et tr" consciencieux.

133 Ulrich Jùstrich , Just , à Walzenhausen
Jp la ravissante station de bains et de

RUlftîla—a vacances.

ffirrt ĵ,.— t

SCHEN K ROBERT, COLOMBIER
Rue de la Côte ¦ Tél. (038) 6 35 05

IRô^
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CHOUCROUTE ET
COMPOTE AUX RAVES

langues de bœuf fraîches
1 

] BOUCHERIE - CHARCUTERIE

i MX HOFMANN o g
Demain samedi au marché

grande vente d œillets
et autres fleurs

DE LA RIVIERA
Forte baisse, profitez !

GUYE , FLEURS

Tout ce que vous désirez

PR IX — CHOIX — Q UALITÉ

COMPLETS classiques et fantaisie
PURE LAINE 75.- 93.- 109.- 125.- .143.- 160.- 179.-

MANTEAUX hiver et mi-saison
pure laine, entièrement doublés

69.- 90.- 110.- 130.- 150 - 169.-

L A  i M T E A I I V  de pluie en P°Peline
MAIN! S EAU A et en gabardine

1

45.- 59.- 65.- 79 - 95 .-

ENSEMBLES veston et panta lon uni
us 2 pièces 65.- 79.- 95.- 115.- 129.-

PANTALONS flanelle unie 20.- 25.- 29,

Complets salopettes « sanfor » 17.- 24.- 29.-

Vétements MOINE P E S E U X

RIDEAUX
Travail soigné, prix

modérés. — Grand choix
d'échantillons. E. Notter ,
Terreaux 3. Tél . 5 17 48.

Pour un

double couche
de Ire qualité, prix très
bas, s'adresser à E. Not-
ter , Terreaux 3. Tél .
5 17 48.

_^B9 H 
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m
^m m i J'fc Contre refroidissements, rhumatismes et lumbagos... ^m

I ÉgflilÉ Tenez vos reins au chaud I
| B̂F TERMAREM g
I L a  

nouvelle ceinture de laine qui cumule les avantages HB

Très agréable à porter j
^_ Renseignements 

et vente exclusive : ^^

I PHARMACIE-DROGUERIE F. TRIPET I
«• Seyon 8 NEUCHATEL Tél. 5 45 44 «

M Fondue « A r m a i l l i » . . .  Fondue réussie Fondue « A r m a i l l i » . . .  Fondue réussie Fondue « A r m a i l l i » . . .  Fondue réussie §k

L

r
Le spécialiste en fromage et produits laitiers « L ' A R M A I L L I  » Hôpital 10, Neuchâtel £
l̂ af l̂afaV l̂̂ ^̂ l̂̂ ^

KaMUJDSL.
NCUCI-IATU.

Grand réchaud
électrique,

2 plaques, émaillé crème,
à l'état de neuf , à ven-
dre. Téléphoner durant
les heiires de bureau au
5 34 88.

Poussette de chambre
complète, à l'état de
neuf , à vendre . Mme
Zurcher , Suchlez 8, tél.
5 87 05.

A vendire belle

poussette
en osier . — Mme Louis
Murlset, Fontaines (Val-
de-Ruz).

SKIS
une paire en hickory,
1 m. 80, arêtes, fixation
« Kandahar », peaux de
phoque, fixation « Trl-
max ». Tél. 5 70 40 entre
12 h. 30 et 13 h. 30. "

A vendire

une série
de valises

légèrement défraîchies, à
prix avantageux. Fran-
çois Arnold, maroquinier,
Moulins 3, Neuchâtel.

Rôti de veau
roulé

très avantageux

Boucherie Gutmann
Premier-Mars

A vendre

aspirateur
marque « Erres », en par-
fait état . Tél. 5 38 66.

MERCERIE
laines et divers à remet-
tre, district du Locle. —
25,000 fr. plus stock. —
Moderne. Recettes 57,000
francs par an. Loyer 135
francs avec logement. —
Agence Despont, Ruchon-
net 41, Lausanne.

Jeune dame cherche
travail à domicile
ferait éventuellement pe-
tit apprentissage. Adres-
ser offres sous chiffres
LZ 136 au bureau de la
Feuille d'avis.
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DÎNERS - DÉJEUNERS - SERVICES A THÉ, etc. I

A VANTA GEUX I
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Je cherche

Fr. 30 ,000.-
pour achat d'un domai-
ne. Intérêt selon entente.
Pressant. Adresser offres
écrites à Z. V. 149 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

- »™ - Salami
Vins ronges
Brachetto

Frcsa
Cappuccino-Zappia

f\Jp SALLE DES CONFÉRENCES 
^llfi* Samedi 2« janvier, à 20 h. ."JO

fc> 1 CONCERT DE GALA Ë

S£ FESTIVAL STRINGS I
ENSEMBLE DES SOLISTES DU FESTIVAL DE LUCERNE M

avec le concou rs de

WOLFGANG SCHNEIDERHAN, violon
RUDOLF BAUMGARTNER, violon

Au programme : Bach, Corelli, Pergolèse et Purcell

PRIX DES PLACES : Fr. 3.— à Fr. 9.—

Location : AGENCE STRUBIN , Librairie (RofmtGà Tél. 5 44 66
ORGANIS É PAR LES « KLUBHAUS - KONZERTE > DE ZURICH 

[-

( f l .  BLOTTIE R)
Auto - Camion - Autocar

Champ-Bougin 34
Tél. S 73 30 - Neuchâtel

f l x s  HALLES Ignorent ^1 la volaille congelée I

ÉCHANGE
Jeune fille désirant fré-

quenter l'Ecole de com-
merce désire faire échan-
ge avec jeune fille de lan-
gue française. — Famille
Werner Breohbuhl, Trub-
schachen (BE).

PRÊTS
de Fr. 200.— à
Fr. 2000.— sont ra-
pidement accordés a
fonctionnaires et em-
ployés à salaire fixe.
Discrétion garantie.
Service de Prêts S. A.,
Lucinges 16 (Rumi-
ne), Lausanne. Tél.
(021) 22 52 77.

Beauté de la nature

/ . %Aujourd'hui
notre assiette du jour : i i

FRITURE AU CITRON I
SAUCE MAYONNAISE j

Heg galles I
le bon restaurant j :!

V, —— —,—ê

t—JU ALLIANCE SUISSE DES SAMARITAINS
èHT SECTION MIXTE, NEUCHATEL

COURS DE SOINS AUX BLESSÉS .
Début du cours : mardi 15 janvier
Clôture : vendredi 15 mars
Mardi : leçons de théorie, groupes 1 et 2
Jeudi : leçons de pratique, groupe 1
Vendredi : leçons d e pra t ique, groupe 2
à 20 h., au collège des Terreaux-nord.

Inscriptions dans toutes les pharmacies
et le soir de l'ouverture

PRIX DU COURS : Fr. 10—
MANUEL : Fr. 3.30

Réduction pour étudiants, apprentis
et couples i

I C

af é de la Côte Peseux

DIMAN CHE 13 JANVIER, dès 14 h. 30

Match au cochon
WÊÊÊ Ê̂mmammiÊ m̂ÊKaFÊÊmmmÊÊmmA

SKIEURS
Dimanche 13 janvier

GRINDELWALD
Départ : Peseux-Temple à 6 heures

Place de la Poste à 6 h. 15
Prix : Fr. 15.—

Tél. 5 82 82
ou VOYAGES & TRANSPORTS S. A., tél . 5 80 44
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Moyen efficace pour la pousse des cheveux . Arrête
la chute, supprime les pellicules. Grand succès

Mme ISO S SERS
Reçoit à l'Hôtel de la Fleur de Lys,

le lundi, de 13 à 21 heures

^> Vous pouvez redevenir parfaitement bien portant
en combattant les douloureux rhumatismes,
la goutte et lee douleurs articulaires, par une
oure de Baume de Genièvre ROPHA1EN,
produit purement végétal d'herbes médici-
nales et de genévrier. La vessie et les reins
sont nettoyés et stimulés, le dangereux acide
urique est éliminé par l'urine. Oe baume est
on bienfait pour l'estomac et la digestion.
L'organisme purifié vous permet de donner
libre cours à votre besoin d'activité. Flacons
à Fr. 4.15, Fr. 8.30 et Fr. 13.50 (cure com-
plète), en vente dans les pharmacies et
drogueries. Ill

Fahrisant : HERBORISTERIE RDPHAIEH, BRUNNEN

TAPIS
neufs, moquette belle
qualité, dessins Orient
sur fond crème ou rouge,
150 cm./240 cm., à enle-
ver pour

Fr. 59.-
même qual i té , et dessins ,
mais 190 cm.,/290 cm., à
enlever pour

Fr. 95.-
Tour de lit , 3 pièces , mê-
me qualité et dessins, à
enlever pour

Fr. 70.-
Ports et emballage gra-

tuits, à la Maison du
Conlort, 7, rue dé la
Banque , le Locle. — Tél
(039 3 34 44.

&£>¦ %Mm Éàa
Homme ayant place

stable cherche à faire
emprunt de

500'-
Remboursement de 50 fr.
par mois plus Intérêts
20% Garantie à disposi-
tion. Adresser offres écri-
tes à N. B. 138 au bureau
de la Feuille d'avis.

L U n  
brillant

ou pierre couleur

Pour un vêtement en fourrure
adresser-vous au spécialiste

UyttAAzcJt̂
Tél. 5 61 94 Neuchâtel Plerre-à-Mazel 52

Qualité - Elégance
Prix intéressants *

A vendre d'occasion, mais à l'état de neuf ,
une

machine à calculer
de marque « Brunsviga, à des con ditions
très avanta geuses. Conviendrait particulière-
ment à un artisan pour le calcul de devis.
Téléphoner au No 5 65 01.

CHAPUIS & C"
Place de la Gare - Tél. 5 18 19

Camionnages - Déménagements - Entrepôt

Neuchâtel - Buffet de la Gare
( GRANDE SALLE)

Samedi 12 janvier, dès 20 heures

SOIRÉE DANSANTE
pour les jeunes

Orchest re  é p a t a n t  et quelques U A  lAQ Û^
tours de magie par le célèbr e »'WHIlwQ

ENTRÉE : Fr. 1.—, danse comprise.

Qu'on se le dise

T R I C O T S
Réparations, montage,

transformations

RUELLE DUBLÉ 1
Madame A. LADINE

Huiles de chauffage

# 

COMBUSTIBLES
GOMBE-YARIN S. A.
Bourgogn e - Tél. 8 24 12

Chacun voudra en profiter !

n4| p our ^^5
Action de propagande pour le nettoyage chimique

Teinturer ie (podê  TEL S 31 .3
Usine : Monruz - magasin : Hôtel du Lac

Teinturerie du Bassin ... ,,. „
H. Degrandi ' 

"« «| « ̂

Magasin : Bassin 2

Teintureries Réunies n , „,.
Morat & Lyonnaise S. A. *™' " "" *"

Croix-du-Marché

Teinturerie de la Côte r. .....
», P , Tel. 8 14 41
Max Plguet

PESEUX, rue Ern.-Roulet 7

ÉCHANGÉ
la semaine du 22 au 27
décembre

manteau de pluie
avec écharpe blanche ,
contre manteau de pluie
avec gants. Prière de le
rapporter au Cercle des
Travailleurs, à Neuchâtel .

Fr. 35 ,000.-
à 5 %

sont cherchés pour un
placement de îonds. —
Remboursement 700 fr.
par mois + intérêts. Af-
faire sérieuse . Offres sous
chiffres P 5065 E à Publi-
citas, Yverdon .

A VENDRE
tout de suite bureau mi-
nistre en chêne clair ,
150x80x75 cm. Bue de
l'Hôpital 20. Tél . 5 42 25.



L'Amérique ne peut s'isoler
déclare M. Eisenhower

Dans son message sur l 'éta t de l Union

Seule, elle ne pourrait assurer sa sécurité
WASHINGTON , 10 (Reuter). — Dans

son message aux Etats de l'Union pré-
senté jeudi au Congrès, le président
Eisenhower a déclaré notamment : «Je
viens aujourd 'hui  devant le Congrès
pour faire rapport sur la situation à
l'intérieur des Etats-Unis et sur les
relations de notre pays avec les autres
nations du monde.

» Je suis fermement convaincu , que
jamais encore dans l'histoire de notre
Républi que, les circonstances n'ont au-
tant qu 'aujourd'hui exigé du gouverne-
ment une fermeté, une sagesse et une
prudenc e aussi grande.

La vague croissante et compréhensi-
ble de nat ional isme est marquée par
de vastes soulèvements et des révoltes
contre la tyrannie , l'injustice, l'inéga-
lité et la pauvreté. Dans un effort
commun vers la liberté , des hommes,
des femmes et des enfants  même se ré-
voltent contre les fusils et les tanks.
Notre républi que ne peut se désintéres-
ser de ces événements , qui présagent
une nouvelle époque dans l'histoire de
l'humanité. Les promesses que nous
avons faites , notre intérêt bien com-
pris et notre caractère en tant que
nation nous obligent à jouer un rôle
important dans les affaires mondiales,
un rôle de chef , de bonne volonté et
do compréhension.

Ségrégation raciale
Nous pouvons être fiers de ce que no-

tre peuple progresse dans la vole de la
compréhension réciproque , qui est à la
hase des droits de l'homme et du ci-
toyen. Nous approchons de plus en plus
du but, qui est de traiter également

tous les citoyens, sans distinction de ra-
ce ou de couleur. Malheureusement,
beaucoup reste à faire dans ce domaine.
L'an passé, le gouvernement a recom-
mandé au Congrès un programme en
quatre points pour renforcer les droits
civiques. Je demande maintenant que
le Congrès édicté ces lois.

La dictature communiste
menace le monde

L'existence d'une dictature impéria-
liste fortement armée constitue une
menace constante pour le monde libre
et pour la sécurité de notre nation.
Certaines vérités doivent être rappelées
à cette occasion.

Premièrement, l'Amérique seule et Iso-
lée ne peut même pas assurer sa propre
sécurité. Nous devons être soutenus par
la compétence et la résolution de na-
tions qui se sont révélées de fermes dé-
fenseurs de la liberté. S'isoler d'elles est
une Invite à la guerre.

Une autre vérité est que, pour survi-
vre dans le monde actuel, II faut une
puissance militaire moderne, efficace et
sure. Notre armée peut punir sévèrement
tout ennemi qui se risquerait à l'atta-
quer. Elle est un remarquable épouvan-
tall contre la guerre. Ces efforts seront
poursuivis.

La sécurité de la nation requiert bien
plus que la puissance militaire. Des fac-
teurs économiques et moraux jouent un
rôle indispensable. Un programme qui
mettrait notre économie en danger pour-
rait causer notre défaite. Avec d'autres
nations libres, nous devons rechercher
des mesures qui permettront de promou-
voir la prospérité et le bien-être dans
le monde libre.

Livraisons de pétrole insuffisantes
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

Très préoccupé par ces Informations,
le comité exécutif de l'O.E.C.E. attire
l'attention du délégué des Etats-Unis
sur la situation qui se présentera pro-
chainement en Europe , si la production
autorisée au Texas n'est pas accrue jus-
qu'à un niveau permettant l'envoi en
Europe de quantités supplémentaires de
pétrole brut et de produits pétroliers.

Avant d'accroître régulièrement
leurs livraisons à l'Europe,
les producteurs américains

voudraient des contrats
à long terme

Selon le « Manchester Guardian », les
producteurs américains de pétrole dési-
rent recevoir du gouvernement britan-
nique des contrats À long terme pour la
livraison d-e pétrole à la Grande-Breta-
gne, avant d'accroître leurs l ivraisons à

ce pays. Ces contrats , précise le journal ,
pourraient contraindre le gouvernement
britannique à acheter du pétrole aux
Etats-Unis pendant une période d'un an
après ia réouverture du canal de Suez,
les compagnies américaines étant obli-
gées d'effectuer de gros investissements.

Commentant cette information dan s
un éditorial , le quotidien libéral se re-
fuse à condamner l'attitude des compa-
gnies américaines, écrivant :

a Pouvons-nous réellement demander
que les producteurs du Texa.s nous ren-
dent service en vendan t leur produit à
bas prix sur un marché qui s'effondre-
ra dès que les communications norma-
les avec le Moyen-Orien t auront été
rétablies ? Toute gênante que soit pour
nous leur attitude , elle n'est pas illo-
gique, et, diu point de vue affa ires, elle
est raisonnable. »

Nouvelles attaques à Aden
YEMEN

ADEN , 10 (Reuter).  — Un commu-
niqu é publié jeu di à Aden relate que
des troupes et des tribus yéménites
ont effectué des incursions répétées
dans l'émirat de Beihan , dans le pro-
tectorat d'Aden. Les troupes de l'émi-
rat ont toutefois , selon les termes du
communiqué, « défendu leur patrie
avec succès ».

Le communi qué ajoute qu 'un offi-
cier yéménite a demandé une trêve
à Nata, laquelle lui a été accordée à
la condition que ses troupes quittent
les collines dominant la région de
Beihan. Une trêve précédente , conclue
sous la même condition , a été rompue
par les troupes yéménites, qui ne se
sont pas retirées.

Volontaires égyptiens
PARIS , 10 (A.F.P.). — La radio du

Caire a annoncé l'ouverture de bu-
reaux pour le recrutement de volontai-
res égyptiens pour le Yemen.

Des chars et des avions britanniques
attaqueraient des villes du Yémen
d' après un communi qué de la lé gation
yéménite à Bonn. Suivant le Colonial
O f f i c e  les avions britanniques ne sont
pas entrés en action contre les villes
du Yémen. Il s 'ag irait d' une action
dans le protectorat  d 'Aden contre des
* incurseurs * venant du Yémen. Le
protectorat d'Aden est situé au sud du
Yémen.

d'un cargo
britannique
37 hommes à bord

LONDRES. — Le cargo britannique
« Nordlc Star » dc 7124 tonnes a dis-
paru dans l'Atlantique. Venant dc Phi-
ladelph ie , le navire devait arriver au
Havre , il y a huit  jours , mais mercredi
matin , on était toujours sans nouvel-
les de lui.

A la demande des armât cuirs, la so-
ciété a F n i r v i c w  Overseas Freighters » ,
des _ recherches aériennes ont été orga-
nisées. Deux avions de reconnaissance¦ Shackleton » de l'aéro-naval e ont dé-
r*>!M de Saint-Eval (Cornouailles) pour
""' •ouiller au-dessus de l'Atlantique.
1 5 concentreront leurs recherches sur
' ¦".s zone située à environ 500 kilomè-
tres i l'ouest d'Ouessan.t.

Satisfaction
à Paris

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Fort estimé des Français qui appré-
ciaient à sa juste valeur l'amitié agis-
sante qu 'il n'a jamais pessé de porter
à leur pays, sir Anthony Eden n'en,
avait pas moins, en quittant le pou-
voir impromptu , créé une sorte de me-
sure politique qui inquiétait , et à juste
titre, les milieux gouvernementaux
français. L'important était de savoir qui
lui succéderait et à un moment où la
solidarité franco-britannique n'a jamais
été plus nécessaire — à l'O.N.U. — de
savoir également si le représentant de
la Grande-Bretagne choisi par la reine
Elisabeth appartiendrait toujours à la
fraction conservatrice attachée à la dé-
fense des principes de fermeté que sir
Anthony Eden n'a cessé de soutenir
durant toute sa carrière d'homme d'Etat
et singulièrement au cours de cette
année cruciale de 195G.

Un partisan
de la coopération européenne

Sur la base die cette double interro-
gation , la promotion de M. Harold
MacMillan , au poste de premier minis-
tre , a été accueilli avec satisfaction à
Paris où, tout en regrettant la retraite
de sir Anthony Eden , on se félicite que
le choix de la reine se soit porté sur
un homme dont les conviction?, sont
très exactement les mêmes que celles
de son prédécesseur.

Cette continuité prévisible de la po-
litique britannique est considérée dans
la capitale française avec d'autan t plus
de faveur que M. Harol d MacMillan
passe pour un des rares hommes d'Etat
britanniques partisan convaincu de la
coopération européenn e et que, sur le
plan sentimental , il n 'a jamais caché
la sympathie profonde qu'il éprouve à
l'égard de la France.

Entente cordiale
Si le départ de sir Anthony Eden

avait pu causer quelque souci à M. Guy
Mollet , qui perdait un allié fidèle et
um partenaire d'une loyauté éprouvée,
son remplacement pair M. Harold Mac
Millau l'atténue et permet au président
du Conseil français de continuer à fon-
der sa politique étrangère sur le main-
tien et la consolidation de la vieillie
entente cordiale.

Telle est au moin s la réaction du
moment. L'avenir dira seule si le Mac
Mi l l an  nommé premier ministre est le
même que le MacMillan simple chan-
celier de l'Echiquier.

M.-G. G.

Lionel Terray
retire sa démission

FRANCE

CHAMONIX , 11 (A.F.P.). — Un com-
muniqué publié par la Compagnie des
guides de Chamonix annonce que « le
comité de direction de la Compagnie des
guides de Chamonix ayant reçu la dé-
mission de Lionel Terray, a décidé , au
cours de sa réunion extraordinaire du
10 janvier 1957, de la refuser et lui a
demandé de rester au sein de la compa-
gnie. Lionel Terray a accepté. »

On sait que Lionel Terray avait donné
so Jémission à la suite de la polémique
engagée sur la rapidité avec laquelle les
secours avaient été organisés pour ten-
ter de sauver les alpinistes Vincendon
et Henry.

Trois vagons de munitions
explosent en gare de Sézanne

GROS EMOI DANS UNE VILLE FRANÇAISE

Premier bilan : 3 tués, 11 blessés
REIMS, 10 (A.F.P.). — Trois personnes ont été tuées et onze blessées

par une explosion qui s'est produite dans la soirée de mercredi en gare de
Sézanne (Marne) où des soldats déchargeaient un vagon de munitions.

L'un des militaires ayant laissé tom-
ber un obus , l'engin a explosé, ce qui
a provoqué l'éclatement d'autres pro-
jectiles. La déflagration a causé d'Im-
portants dégâts dans un rayon de cent
mètres.

Le feu s'étant communiqué à un va-
gon voisin contenant également des
munitions , on craignait , mercredi soir,
que d'autres explosions se produisent.

200 millions de fr. français
de dégâts

Sézanne, petite ville champenoise, si-
tuée à 100 km. à l' est de Paris et à
70 km. au sud de Reims , a fait hier
matin le bilan du sinistre causé du-
rant la nuit  par l'explosion de trois
vagons de muni t ions  en cours de dé-
chargement. Outre les trois soldats
tués, dont on n'a pas retrouvé les
corps , onze blessés, neuf civils et deux
militaires , se trouvent à l'hôp ital de
la ville. Leur état n'inspire pas d'in-
quiétude. Quant aux dégâts matériels,
une première évaluation hâtive avoi-
sinait 200 millions de francs français.

Sézanne offrait  hier matin aux re-
gards le spectacle d'une ville ravagée
par un séisme. Sur les lieux mêmes du
sinistre s'ouvre un cratère d'une dizai-

ne de mètres de diamètre et de trois
de profondeur. C'est là que les vagons
ont explosé, projetant à la ronde les
fusées et les obus qu 'ils contenaient.

Cinq cents personnes
sans abri

L'intérieur de la gare a été complè-
tement soufflé par la déflagration ,
comme toutes les maisons environnan-
tes. Ici et là, des toitures se sont ef-
fondrées , mais c'est dans les demeures
que l'explosion a provoqué le plus de
dégâts. Au total , près de 500 person-
nes ont dû chercher refuge pour la
nuit chez des parents ou des amis.

Plus qu'un bombardement
A 900 mètres des lieux du sinistre ,

des dégâts de projectiles ont été re-
trouvés dans les rues et les jardins et
dans une usine située derrière la gare ,
d'énormes presses pesant plusieurs
tonnes ont été soulevées du sol et ren-
versées.

Selon les habitants de Sézanne , dont
un quartier fut dévasté en 1944, cette
exp losion dépasse par son amp leur les
bombardements aériens de la dernière
guerre.

La situation en Hongrie
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

BUDAPEST, 10 (Reuter). — Près des usines métallurgiques de Csepel,
où mercredi 38.000 ouvriers avaient tenu une assemblée houleuse, des uni-
tés soviétiques et de la milice hongroise ont pris position jeu di.

Après l'assemblée, qui avait été con-
voquée à la suite de la démission inopi-
née de vingt conseils ouvriers, des ca-
mions chargés de soldats de la milice
furent envoyés à Csepel , tandis que des
soldats soviétiques patrouillaient autour
des dix-huit usines métallurgiques de
Csepel. On ne signale pas d'incidents.

Les conseils ouvriers avaient décidé de
se dissoudre pour protester contre le
refus du cabinet Kadar d'accéder aux
revendications des révolutionnaires hon-
grois , notamment de restaurer la plura-
lité des partis et la véritable démocratie.

Menace de grève
On apprend que dans certaines fabri-

ques les ouvriers menacent de faire
grève si le cabinet Kadar ne cesse pas
de qualifier toute opinion différente de
la sienne de « contre-révolutionnaire » et
de « fasciste » . Les conseils ouvriers de
Csepel ont publié jeudi une déclaration ,
disant notamment :

Nous ne pouvons rester passifs, tandis
que des membres des conseils ouvriers
sont arrêtés ct poursuivis sans motif va-
lable, tandis que l'on flétrit du qualifica-
tif de contre-révolutionnaire les conseils
ouvriers. La révolution hongroise a créé
en octobre et novembre 1056 les conseils
ouvriers afin de réaliser «une Hongrie In-
dépendante et démocratique et une vie
à l'abri de la crainte ct du besoin. Les
événements qui se sont déroulés depuis
ont toutefois démontré que dans les cir-
constances actuelles, nous ne sommes pas
h même de remplir nos obligations.

Hongrie. Déclarant que le gouvernement
Kadar est absolument discrédité auprès
du peuple hongrois, M. Noble a émis
l'opinion que le gouvernement soviéti-
que devra finalement tenir compte de
l'indignation de l'opinion publique mon-
diale, reflétée dans les débats de l'O.N.U.,
et mettre fin à sa politique catastrophi-
que d'intervention armée dans les affai-
res intérieures de la Hongrie.

Le délégué britannique a plaidé en fa-
veur de la création d'un comité spécial
d'enquête des Nations Unies sur la si-
tuation hongroise , telle qu'elle est re-
commandée dans une résolution dont
la Grande-Bretagne est signataire avec
vingt-trois autres pays. '

Le débat
à ro.N.u.

NEW-YORK , 10 (A.F.P.). — « Les au-
torités soviétiques doivent comprendre
que les Nations Unies n'accepteront ja-
mais la doctrine selon laquelle la Rus-
sie dispose du droit d'opprimer les peu-
ples d'Europe orientale », a déclaré jeudi
matin , à l'assemblée, M. Allan Noble ,
chef de la délégation britannique.

Le ministre d'Etat britannique a noté
que l'U.R.S.S. avait ignoré les neuf ré-
solutions adoptées par l'Assemblée géné-
rale depuis le début des événements de

Gakiella Mistral
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Vie et œuvre
de la poétesse chilienne

De son vrai nom Lucila Godoy Al-
cayaqa , la poétesse chilienne naquit à
Vicuna , le 7 avril 1889. F. lle commen-
ça sa carrière comme institutrice et
devint peu après directrice de lycée.

En 1922 , elle f u t  chargée par le gou-
vernement d'étudier au Mexi que la
fondat ion  et l' organisation des biblio-
thèques. Sous le nom de Gabriella Mis-
tral , elle commença A être connue
comme écrivain alors qu 'elle était pro-
fesseur  de lycée A Los Andes , notam- -.
ment pour ses «Sanetos de la Muerte » .
An Mexique , le ministre de l'instruc-
tion publique la chargea d'écrire un
recueil de poèmes pour enfants  qui
obtint un grand succès. A près un voya-
ge aux Etats-Unis et en Europe , Ga-
briella Mistral retourna au Chili pour
reprendre son poste de directrice de
lycée . Elle f u t  admise à fa i re  valoir
ses droits A la retraite en 1925.

En 1926 , elle f u t  nommée secrétaire
de l 'Insti tut  de coop ération intellec-
tuelle de la Société des nations . En
1928 , elle représenta son pays  au con-
grès de la Fédération internationale
universitaire de Madrid. En 1930 , elle
f u t  chargée dé donner des conférences
sur le développement culturel aux
Etats-Unis.

Parmi les princi pales œuvres de Ga-
briella Mistral , on remarque notam-
ment « Désolation *, « Tala », « Tern li-
ra », ainsi que plusieurs ouvrages en
prose et en vers.

Eh 19b5 , elle obtint la plus haute
distinction littéraire du monde : le
prix Nobel.

Politique étrangère chinoise
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Les dirigeants chinois savent donc
fort bien que si le bloc orien-
tal cessait de fonctionner comme
« entité économique indivisible »,
l'aide dont profite l'ancien Empire
Céleste serait dangereusement ré-
duite. Aussi le maintien de l'unité
du Bloc Rouge a-t-il pour Pékin
une importance primordiale. C'est
pourquoi , tout en acceptant le ti-
tisme (ou gomulkisme) là où on ne
saurait faire autrement, Pékin est
contraire à sa propagation ulté-
rieure et critique âprement le maré-
chal de Belgrade.

Révolte au Tibet
D'autre part , la Chine rouge avait

des motifs particuliers pour ap-
prouver la manière d'agir des So-
viets en Hongrie. En effet , Pékin
pourrait prochainement se voir
contraint de suivre leur exemple.
Car la révolte, au Tibet , est loin
d'être écrasée. Ujie grande partie
de la zone que traverse la princi-
pale route allant de la Chine à
Lhassa est entre les mains des
rebelles. Us sont fort nombreux , vu
que toute la population masculine,
à l'exception des enfants  et des
vieillards, les a rejoints dans les
montagnes. Jusqu 'ici, seules les gar-
nisons chinoises locales lut tent  con-
tre eux. Toutefois, si l'insurrection
menaçait de s'étendre, une répres-
sion sanglante deviendrait inévita-
ble pour Pékin. Cette éventualité
semble avoir été prise en considé-
ration alors que la Chine rouge
exprimait son acquiescement à
l'attitude cruelle des Russes en
Hongrie.

Pétrole...
Quand au récent al ignement de

Pékin sur Moscou , il fut déterminé
par des raisons d'importance spé-
ciale. De fait , le Chine tient à
renforcer les atouts du Kremlin
dans le domaine internat ional ,, au
moment où se joue la partie du
Moyen et du Proche-Orient. L'évin-
cement des puissances occidentales
de ce secteur et sa domination par
l'U.R.S.S., équivaudraient  à un ac-
croissement vert igineux des {[nan-
tîtes de pétrole dont disposerait
le Bloc oriental. Or , le succès du
plan d ' indus t r i a l i sa t ion  de la Chine
— pays de 9 millions 900 mil le
km2 de superficie et de 24 mille
km. de voies ferrées, donc voué à
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l'emploi de camions — dépend ,
pour une large part , de la quantité
de carburant liquide que Pékin
pourra obtenir , sans difficulté , de
l'U.R.S.S. C'est pourquoi la lutte
pour le Moyen-Orient intéresse de
près et directement la Chine rouge.

JLcs aspirations
de Mao Tsé- Tonng

Tout en soutenant le jeu russe,
Mao Tsé-Toung veut pourtant réa-
liser aussi — et prochainement —
ses propres objectifs. En premier
lieu , . devenir et être reconnu
comme leader uni que et suprême
de tous les mouvements révolu-
tionnaires et d'indépendance de
l'Asie. Longtemps, Moscou n 'était
pas d'accord sur ce point. Les ten-
tatives de Pékin , cherchant à s'em-
parer des marchés du Sud-Est
asiati que et à y accroître ainsi ses
influences , n 'étaient pas bien vues
par le Kremlin. Et c'est non sans
inquiétude que les maîtres de
l'U.R.S.S. suivaient les phases du
récent voyage de M. Cliou en-Lai.

Ce voyage a augmenté indénia-
blement le prestige de la Chine
rouge parmi les émigrés chinois
qui — en Asie du Sud-Est — sont
plus de 11 millions, monopolisent
virtuellement le commerce du dé-
tail et constituent une véritable
puissance économique influençant
directement les populations autoch-
tones. Par ailleurs, ils forment par-
tout des groupes compacts , ci-
mentés par l'existence de fameuses
sociétés secrètes, actives et dange-
reuses. Toujours fidèles à la mère
patr ie , ils n 'avaient pourtant  au-
cune sympathie pour le régime
rouge chinois.  Depuis quelque
temps toutefois — craignant la dis-
pari t ion de l'Etat nationaliste de
Formose — ils commencèrent à
changer d'a t t i tude  vis-à-vis de
Pékin.  D'a u t a n t  p lus que celui-ci
cessa de confisquer en Chine les
biens des famil les  des émigrés et
leur accorda même certains privi-
lèges. En outre , les persécutions des
sociétés secrètes prirent  fin.

Tout cela créa un « cl imat de
rapprochement » entre  Pékin et les
émigrés chinois vivant en Thaï-
l ande , Malésie , Indonés ie , Viêt-nam ,
Cambodge, Bi rmanie  et dans les
Phil ippines.  Ainsi Pékin — surtout
après le voyage de M. Chou en-
Lai — s'y assure des possibilités
bien plus vastes que l'U.R.S.S. Cela
risquait  d ' i rr i ter  Moscou. La Chine
ne peut encore se le permettre. Elle
voulut  donc donner à sa grande
protectrice une preuve de fidélité
et de loyauté. De là l'article hau-
tement  s ignif icat i f  du journal  « .len
Min Jeu Pao ». Celui-ci d'ailleurs
devait également faciliter l'arrivée
à un compromis au sujet de la
dél imi ta t ion des zones d ' influence,
problème discuté depuis des se-
maines par Pékin et Moscou. 11
parait  que l'U.R.S.S., harcelée dc
toutes parts , a accepté f inalement
de reconnaître  en la Chine rouge
la «puissance dominante  de l'Asie».
C'est — entre autres — pour mettre
le point final à cet accord que M.
Chou en-Lai s'est rendu à Moscou ,
alors que sa visite à Varsovie aurait

pour but de renforcer l'unité du
Bloc oriental.

Le rôle de la Chine rouge s'élar-
git. Son prestige monte. L'Occident
doit compter déj à avec la politique
active des chefs de « 600 millions
de Chinois », communisés contre
leur gré.

M. I. CORY.

MacMillan premier ministre
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

Premiers commentaires
Le journal indépendant « Evening

Standard» commentant l'appel de M.
MacMillan , écrit : « M. MacMillan assu-
me le poste de premier ministre à un
moment criti que pour la Grande-Bre-
tagne. La crise de Suez doit être con-
jurée. La confiance dans la puissance
de rendement et d'adaptation de l'éco-
nomie bri tanni que doit être restaurée .

L'organie libéral « Starx » écrit que
le nouveau premier ministre va se
trouver en face de jours difficiles.  Sa
tâche requiert non seulement des qua-
lités éminentes de chef mais aussi le
concours d'hommes de tout premier
ordre.

M. Butler
avait trente adversaires

irréductibles
Quelques précisions commencent à être

connues sur les événements qui ont
amené la nomination de M. Harold Mac
Millan comme premier ministre.

On apprenait hier soir que M. Edward
Heath , chef de file du parti conserva-
teur , aurait consulté mercredi soir la
plupart des parlementaires de ce parti
sur le choix du nouveau premier minis-
tre. Le résultat de ce « Gallup » d'un
genre nouveau aurait permis de déceler
l'opposition irréductible d'une trentaine
de députés à la nomination dc M. But-
ler. Aucune opposition du même genre
n'aurait été formulée contre M. MacMil-
lan, et la reine en aurait été informée.

Le chef adjoint
des travaillistes réclame
des élections générales

M. James Griff i th , chef adjoint du
parti travailliste britannique , dans un
discours télévisé , a réclamé, jeudi soir,
des élections générales.

Après avoir souhaité à sir Anthony
qu'il se remette au plus tôt , M. Griffith
a déclaré qu 'un changement à la tête du
gouvernement n'est pas suffisant. Il a
cité un passage , du discours prononcé
par sir Anthony Eden en avril 1955 lors-
qu 'il prit le pouvoir :

« Il n'est pas étonnant quand on
change de premier ministre que l'on
s'attende également à des élections gé-
nérales. •

MacMillan :
« Nous avons une lourde

tâche devant nous »
LONDRES, 10 (Reuter). — M. Harold

MacMillan a déclaré jeudi soir dans un
discours télévisé adressé à la nation :

Cet après-midi , la reine m'a fai t  le
grand honneur de me confier la forma-
tion du nouveau gouvernement. J' ai ac-
cepté la proposition . C'est une af fa ire

pour moi émouvante , car elle est provo-quée par le retrait de mon vieux et trèscher ami Anthony Eden . Je vais doncconstituer le nouveau cabinet , que jeprésenterai à la souveraine dans quelquesjours . Nous avons une lourde tâche de-vant nous. Nous aurons besoin de toutnotre courage et de toute notre f orce,comme aussi de la sympathie et de la
compréhension de tout le p euple. Je crois
que nous serons l' objet de cette sympa-
thie , et qu'avec cet appui nous irons au
succès.

Vers une conférence
Eisenhower - MacMillan ?
WASHINGTON , 10 (Reuter). — Les

milieux américains autorisés déclarent
que la démission de sir Anthony Eden
permettra d'essayer de réparer les dom-
mages causés ces derniers temps . La dé-
cision du premier britannique pourrait
maintenant conduire rapidement à une
conférence anglo-américaine à l'échelon
suprême.

On souligne aussi à Washington que
la déclaration du président Eisenhower
exprime le regret de la maladie de sir
Anthony et non de sa démission elle-
même.

Les funérailles
du président

de lu .République
uutrichienne

VIENNE, 10 (Reuter). — Jeudi se
sont déroulées à Vienne les funérail-
les solennelles du président de la Ré-
publique autrichienne, le général
Theodor Koerner.

Le chancelier fédéral , M. Julras Raab ,
a prononcé un discours au cours de la
cérémonie à l'hôtel de ville. Il a sou-
ligné les mérites et les services ren-
dras par le président défunt. Il a déclaré
notamment que M. Koerner estimait
que le plais beau jour de sa vie avait
été le 15 mai 1956, jour de la signature
diu traité d'Etat autrichien. Le prési-
d'en t Koerner avait encore aff i rmé une
fois que l'on ne pouvait vraiment pen-
ser au luxe et an confort que lorsque
les plus pauvres avaient leur gain quo-
tidien assuré et un toit pour les cou-
vrir.

I 
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PRÊTS
sans aucune formalité sur toutes
valeurs mobilières, tableaux, bijoux ,

meubles, etc.

Caisse neuchâteloise
de Prêts sur Gages SA

LA CHAUX-DE-FONDS
4, rue des Granges - Tél. 2 24 74

Ce soir à 20 h. 15
à la chapelle des Terreaux

« En face de l'adversité,
saint Paul s'écria :

Je sais en qui j'ai cru »
On priera pour les malades
Invitation cordiale à tous

Mission évangélique

ALLIANCE ÉVANGÉLIQUE
Peseux

Ce soir à 20 heures dernière réunion
de prière avec sainte cène

au temple
Cordiale invitation à tous

CE SOIR

KétasEtoira <à© psièsres
Alliance évangélique universelle

à 20 h . 15
Salle de la Croix-Bleue

Bercles 8

Le chrétien et sa profession
Entrée libre Collecte pour les frais

Académie M. fie Meuron
Peinture - Sculpture - Modelage

Dessin - Dessin publicitaire
Histoire de l'art

Les Inscriptions pour le prochain tri-
mestre , qui débutera lundi prochain 14
Janvier , seront prises ce soir , cle 17 h. 30
à 18 h. 30, au bureau dc l'Académie,

cour de l'hôtel Du Peyrou , Neuchâtel .

HISTOIRE DE L 'AR T

Le XVIII me siècle
COURS PUBLIC

de 12 conférences avec projections
donné par

M. Danie. VOUGA
Conservateur du Musée des beaux-arts

de Neuchâtel
Renseignements et toseriptiomis au bureau

de l'Académie Max imilien de Meuron
(ouvert ce soir de 17 h. 30 à 18 h. 30),

cour de l'hôtel Du Peyrou , Neuchâtel.

SOMMELIÈRE
de confiance est demandée pour
tout de suite ou date à convenir.
Tél. 7 12 41.
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Ne capitulez pas devant la

constipation
Votre foie doit verser chaque lour un litre de

bile dans votre intestin. Si cette bile arrive mal .
vos aliments ne se digèrent pa s. ils se putréfient ,
votre organisme s'intoxi que. Vous êtes constipé ,
lourd , mal à l'aise. La cause c'est votre foie
paresseux qu 'il faut réveiller. Voici un moyen .
fixez -vous chaque j our une heure pour aller à la
selle et prenez avec un verre d'eau : 1"° semaine ,
deux pilules Carters chaque soir (dans les cas
rebelles cette dose peut être augmentée ) ;
2e semaine , une chaque soir ; 3* semaine , une tous
les deu x soirs. Ensuite , plus rien car l'effet
laxatif des PETITES PILULES CARTERS pour
le FOIE stimule l' aff lux dc la bile pour vous
permettre de mieux digére r vos a l i m e n t s ,
débloquer votre intestin , et l' aider a fon ctionner
régulièrement de lui-même. Soulagé de la consti-
pation , vous serez en meilleure forme : Fr. 2-35.



k AUJOURD'HUI

I SOLEIL lever 8 h. 11
coucher 16 h. 57

J3nVI6r I LUNE lever 12 h. 05
j soucher 1 h. 46

Les années « sept »
en pays neuchâtelois

Voici la suite de notre éphéméride
dont le début a paru dans notre nu-
méro de jeudi.
Ï497 Mort de Jean III d'Arberg-Va-

langin , père de Claude.
1517 Mort de Claude d'Arberg-Va-

langin , dernier châtelain du
nom, fondateur  de l'ég lise-col-
légiale Saint-Pierre de Valan-
g in et de l'ég lise de la Sagne.

1537 Mort de Louis 11 d'Orléans ,
deuxième f i l s  de Jehanne de
Hochberg, comtesse de Neu-
châtel.

1537 Vu l'état de ses f inances , Je-
hanne de Hochberg hypothè-
que les chàtellenies du Lande-
ron et de Thielle.

15kl Erection de la fontaine du
« grand borney » à Neuchâtel
(actuellement fontaine de la
Justice , à la Grand-Rue) .

1557 Lèonor d'Orléans , comte de
Neuchâtel , est fa i t  prisonnier
à Saint-Ouentin.

1617 Visite d'Henri II de Longue-
ville A Neuchâtel.

1627 Naissance de Marie d'Orléans
(f i l le  du précédent ) , depuis
duchesse de Nemours , prin-
cesse de Neuchâtel et Valangin
(1627-1707) .

1657 Visite d'Henri II de Longue-
ville à sa princi pauté de Neu-
châtel.

1667 De 1607 à 1667, quarante-huit
sorciers et sorcières sont con-
damnés dans la seigneurie de
Valangin.

1707 Mort de Marie de Nemours ,
dernière souveraine de Neu-
châtel de la maison d'Orléans-
Longueville.

1707 Depuis p lus de 200 ans sous
la maison française. d'Orléans ,
la princi pauté de Neuchâtel el
Valangin passe sous la souve-
raineté de Frédéric 1er, roi de.
Prusse. Le Landeron refus e
l'hommage à ce nouveau sou-
verain.

NEMO.
(A suivre)
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AU JOUR UE JOUR

Eïe.3 civil de Henchâfel
NAISSANCES . — 28 décembre. Robert-

Tissot , Michèle-Lucienne , fille de Lau-
rent-John-Gérald , chef de publicité â
Neuchâtel , et de Lucienne-Andrée , née
Besson ; Veluzat , Gisèle, fille d'Etienne-
André , employé de banque à Marin , et de
Jacqueline, née Etter ; Albisetti , Denyse-
Anclrée , fille de Giovannt-Lorenzo, tap issier-
décorateur à Colombier , et de Klara, née
Koch ; Brandt-dit-Grieurln , Christophe-
Henri , fils de Henri-Charles , réalisateur
de films à Cormondrèche , et de Simone-
Renée , née Jeanmaire. 29. Droz , René-
Otto , fils d'Otto-René , agriculteur à
Nods . et d'Emélie-Mathilde, née Stauffer;
Hausheer , Olivier-Nicolas , fils de Henri-
Hermann , Ingénieur à Neuchâte l , et de
Clarisse-Irène , née Kull. 30. Losey, Ja-
nine Maria , fUle de Michel-Célien , méca-
nicien à Neuchâtel , et de Monique-
Esther , née Dubey ; Kirchhofer , Patrick-
Charles-Alphonse , fils de Charles-Edouard ,
chef de garage P.T.T. à Neuchâtel , et de
Pierrette-Elise-Madelelne , née Queloz ;
Rollinet , Jacqueline , fille de Noël-
Edouard , ouvrier horloger à Fontaineme-
lon , et de Gilberte-Hanna . née Grau ;
Capponi , Claudio , fil s de Viterbo-Nello ,
maçon à Neuchâtel . et de Francesca , née
Rivi. 1er Janvier. Steudler , Brigitte-Lau-
rence , fille de Charles-Albert , ingénieur
civil à Cormondrèche , et de Simone , née
Jeanneret-Gris ; Burgat-di-Grellet , Denis-
fils de Gilbert-Léon , serrurier à Cortatl-
lod , et de Marie-Louise , née Saam. 3.
Repond , Mary-Claude-Odette , fille de
Claude-Char les- Auxence , ouvrier de fa-
brique à Neuchâtel , et de Marylie-Hélène ,
née Sudan ; Thiébaud , Francine-Isabelle ,
fille d'Edgar-Constant , papetier à Neu-
châtel , et de Jeanne-Agnès , née Hugue-
nln-Virchaux ; Iseli , Françoise , fille
d'Yves-André-Henri , mécanicien à Neu-
châtel , et de Pierette-Marie, née Esch-
mann.

Observations météorologiques
Observatoire de Neucliàtel. — 10 jan-

vier. Température : Moyenne : — 0,9 ;
min. : — 2,7 . max. : 2.8. Baromètre :
Moyenne : 724 .7. Eau tombée : 3,0. Vent
dominant : Direction : Nord , nord-ouest ;
force : variable entre 14 h. 30 et 17 h. 45.
Eta t du ciel : couvert , brouillard le ma-
tin, neige de 15 h. 45 à 21 heures. Cou-
che 5 cm.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 9 Janv. à 7 h. 15: 428.96
Niveau du lac du 10 Janv . à 7 h.: 428.96

Prévision du temps. — Nord des Al-
pes, nord et centre des Grisons :

Couvert, plus tard ciel variable, fai-
bles chutes de neige. En plaine, tempé-
rature voisine de zéro degré, vent en
général faible , dans l'ouest du pays mo-
déré à assez fort, du secteur nord à
nord-est . En altitude, baisse de la tem-
pérature et fort ven t d'ouest.

Le marché dn travail
La chancellerie d Etat nous commu-

nique :
La situation du marché du travail et

l'état du chômage se présentaient com-
me suit au 31 décembre 1956 :

Demandes d'emplois 261 (161), places
vacantes 110 (111) ; placements 71
(78), chômeurs complets 169 (66), chô-
meurs partiels 58 (41).

Les chiffres entre parenthèses indi-
quent la situation du mois précédent.

Le pays de ÎVeuchatel...
à Bruxelles

Notr.e correspondant de Belgique, M.
Ch.-A. Perret vient de faire une confé-
rence à Bruxelles sur le « Pays de Neu-
châtel • , conférence qui fut suivie d'une
dégustation de vins offerts par notre
office de propagande.

An Musée d'ethnographie
Hier soir, sur l'initiative du comité

de l'Association des sociétés de la ville,
les présidents et les représentants de
nos sociétés locales ont participé, au
Musée d'ethnographie , à une visite de
la remarquable exposition « Les îles des
dieux », sous la conduite de M. Jean
Gabus , conservateur.

Tribunal de police
Le tribunal de police de Neuchâtel a

siégé hier sous la présidence de M. B.
Houriet , assisté de M. Jaggi, commis-
greffier.

Le tribunal a examiné en particulier
deux accidents de la circulation , tous
deux provoqués en partie par un sta-
tionnement sur un tronçon de route
partagé par une ligne médiane. Dans
la première des causes, concernant un
accident au Landeron , J.-P. A. est con-
damné à payer une amende de 15 fr.,
pour un stationnement prohibé et P. A.,
une amende de 20 fr. pour avoir suivi
une voiture qui le précédait à une dis-
tance trop courte.

Liberation
L'autre accident , survenu à la rue

Fontaine-André , se solde par la libéra-
tion des deux prévenus : le premier
étant mis au bénéfice d'une erreur
de droit et l'autre n 'ayant enfreint

^ 
la

loi qu'en raison de l'erreur du premier.
Incendie par négligence

Le tribunal a égal emen t acquitté ,
faute de preuves, Mme J., prévenue d'in-
cendie par négligeance.

Ivresse publi que
Le matin , le tribunal , présidé par

M. P. Brandt , a condamné à quinze
jours d'arrêts A. D. pour ivresse pu-
blique, scandale et vagabondage.

SEKKIÉKES
Un motocycliste se jette

contre une voiture
Hier, à 17 h. 50, RI. W. Sch., né en

1924, circulait à scooter sur le quai
Suchard , en direction de la ville. Parve-
nu devant le No 10, il se jeta contre
une voiture en s ta t ionnemen t, ayant
été aveuglé par la neige. Transporté
à l'hôpital des Cadolles par 1'arrabulance
de la police , M. Sch. souffre d'une frac-
ture du nez , de plaies au visage et aux
genoux. Quant  aux deux véhicules, ils
ont subi des dégâts.

COKCUL.LKS
Une jamhe cassée

Hier mat in , une des porteuses de la
a Feuille d'avis de Neuchâtel » , Mme
Alice Weber , de Cormondrèche , faisait
sa tournée  à Corcelles lorsque à la
suite d'une glissade , elle se cassa la
jambe gauche. Bile est soignée à l'hô-
pital de la Providence. Nous souhai-
tons à Mme Weber un prompt réta-
li l i^ snm.fMi t .

S:\ Ii\T-SL T K
Un instituteur blessé

Notre ins t i tu teur  de la classe du de-
gré supérieur , M. Jonmy Jeainneret, a
dérapé mercredi soir avec son scooter ,
sur la route verglacée allan t de Buttes
à la Côie-aux-Fées.

RI. Jeanneret s'est blessé assez gra-
vement au visage , il peut néanmoins
poursuivre son enseignement.  Quant à
son scooter, il devra subir de sérieuses
réparations.

FLEUKIEI»
Tombé d'une échelle

(c) Avant-hier après-midi , RI. Emma-
nuel Thiébaud-Golaz , administrateur
postal retraité, se trouvait dans le jar-
din de sa propriété à la rue de l'Hô-
pitail . Il monta sur une échelle pour
élaguer un arbre mais perdit l'équilibre
et fit une chute de six mètres.

Souffran t d'une forte commotion cé-
rébrale et d'une lésion proba ble à la
colonne vertébrale, le blessé a été
transporté à l'hôpital.

BOUDEVILLIERS
Violente Collision

(c) Jeudi , vers 10 h. 30, une automobile
postale venant de Neuchâtel a été heur-
tée par une autre voiture conduite par
M. D„ de Neuchâtel. La collision s'est
produite alors que l'auto postale re-
culait. Le choc fut tel que la voiture
de M- D. fut  déportée sur la gauche et
dévala le talus bordant la route. Son
conducteu r souffrant  de contusions dans
le dos fut  immédiatement conduit à
l'hôpital. Quant aux deux véhicules, ils
ont subi d ' impo r tants  dégâts.

l i .L\>L
Protestation socialiste
au Conseil municipal

{c )  Le parti radical ayant obtenu la
majorité au Conseil munici pal , il es-
t ime qu 'il est indi qué de procéder à
une nouvelle répartit ion des départe-
ments administrat ifs .  Il revendique
ainsi le poste de directeur de la po-
lice munic i pale , des transports publics
et des services industriels , assumé ac-
tue l lement  par RI. Konig, socialiste ,
pour l' at tr ibuer à RI. Schaffroth , nou-
veau conseiller permanent. Il propose
de confier le poste de directeur des
œuvres sociales , vacant par suite de la
retraite de RI. Fawer, socialiste , à RI.
Ko ni g.

Les socialistes sont mécontents de
l'at t i tude de la fraction radicale. Aussi
leurs mandataires à l'exécutif ont-ils
protesté en quittant la première séan-
ce du Conseil municipal.

Le Conseil de ville se réunira le lv
janvier prochain pour décider de la
répartition des directions.

LA CHAUX-DE-FONDS
Commencement d'incendie

Jeudi, à 16 h. 50, un commencement
d'incendie s'est produit dans une an-
nexe de la fabrique Universo, à la rue
Numa-Droz 83. Un tonneau de benzine
a subitemen t pris feu . A l'arrivée des
premiers secours, le sinistre était déjà
conjuré, grâce à l'intervention rapide
d'ouvriers de l'entreprise, qui utilisè-
rent des extincteurs. Les dégâts sontpeu importants.

La politique sociale
en période de prospérité

ùotre correspondant de Berne nous écrit :
Avec un peu de retard , mais cette fois de la manière la plus officielle

et la plus précise, la statistique conf i rme ce que nous pressentions tous :
la prospérité économique a porté , à fin 1955, le revenu national  à 23,3
milliards, soit un plein milliard de plus que l'année précédente. Et il s'agit
là d'une somme nette qui ne tient compte ni de.s amortissements industriels
destinés à maintenir  en bon état de marche un appareil  de production , ni
des impôts indirects pavés par le consommateur.  Un revenu bru t  ne serait
sans doute pas loin des 25 milliards,

Depuis 1938, année qui a précédé la
seconde guerre mondiale, l'augmentation
est de 54 %. Il est vrai que le coût de
la vie n'est pas resté stationnaire lui
non plus.

Ces chiffres, aux yeux de certains,
devraient avoir pour conséquence une
politique sociale plus active. C'est l'avis ,
en particulier , du « Journal suisse des
caisses d'assurance maladie » qui attend
de l'Etat un peu plus de générosité en
faveur des moins favorisés , de ceux
qui ne bénéficient d'aucun avantage de
la conjoncture exceptionnelle , les mala-
des , les infirmes , les mères de famille
contraintes de prendre un emploi.

Mais l'auteur de l'article admet lui-
même qu 'on ne reste pas stationnaire
puisqu 'il écrit :

De toute façon , les données de la
statisti que devraient avoir au moins
un e f f e t  sur les prochaines discussions
relatives A la revision de l' assurance-
maladie et A l'introduction de l'assu-
rance-invalidité et de l' assurance-ma-
ternité : le mot « impossible » devrait
être exclu du vocabulaire de ceux qui
mèneront le débat.

? + *
Cela va de soi , on ne pourra pas,

lorsqu 'il s'agira de donner aux insti tu-
tions publi ques de prévoyance le déve-
loppement annoncé , faire abstraction de
la situation économique que reflète
l'augmentatio n constante du revenu na-
tional. Encore faudra-t-il  prendr e garde
que l'améliora t ion attendue ne se tra-
duise pas, comme ce fut le cas déjà ,
pour ceux qui ont pourvu eux-mêmes
à une relative sécurité dams la vieil-
lesse, par de nouvelles charges qui ren-
dent leur effort illusoire.

En outre, lorsqu 'on prétend mettre
en rapport le revenu nat ional  et la
législation sociale , serait-il équitable
de ne pas passer entièrement sous si-
lence tout ce qui se fait à côté des pou-
voirs oublies.

si même il ne les dépassait pas.

Il y a un mois environ , le Conseil
fédéral publiait un message à l'appu i
d'un projet de loi complétant les dis-
positions applicables aux contrats de
travail et aux fondations ( ins t i tu t ions
de prévoyance en faveu r du personnel!¦ qui doit combler certaines lacunes du
droit actuel des obligations , en parti-
culier accorder aux b énéficiaires qui
versent des contr ibut ions  un certa in
droit de regard sur l'admin i s t ra t ion  des
fond'S.

Le mémoire gouvernemental , en son
début , signale le réjouissant développe-
ment  dc ces ins t i tu t ions  de droit  privé.
Se fondan t  sur une élude fai te  par un
spécialiste . M. H.-G. Wirz , il y a quel-
ques années déjà , ie Conseil fédéral
écrit :

.4a début de 19nH . les entreprises
privées comp taient B5S1 fonda t ions  de
'prévoyanc e en faveur  du personnel ; la
fo r tune  de ces fondat ions  s'élevait A
2590 millions de francs .  En outre , le
recensement que M. Wirz ne prétend
pas complet , signale 71 sociétés coo-
p ératives de prévoyance  en fav eur  du
personnel avec une for tune  de 761
millions de f rancs .  I l  f a u t  aussi tenir
comp te des réserves mathématiques
des assurances de groupe qui . d' après
M. Wirz , atteignaient 700 millions de.
f rancs  an début de 1953 , sur la base
d' une estimation prudente. On peu t  ad-
mettre qu 'actuellement , la f o r t u n e  des
institutions de prévoyance en f a v e u r
du personnel des entreprises privées
dénasse i milliards de f rancs .

Cela ne signifie certes pas qu il fail le
en rester là. Mais trop souvent la po-
litique sociale de l ' initiative privée
reste « l'élément oublié ». Il est grand
temps qu 'une enquête officielle cette
fois lui donne enfin sa juste valeur.
Le bureau fédéral de statistique l'a en-
treprise et l'on espère , avant la fin de
l'année , en connaître les résultats au
moins sommaires. Ils sont indispensa-
bles à une saine appréciation des faits.

G. P.

Accident de chemin de fer à Amsteg-Silenen

Cinq vagons d un train de marchandises sont sortis des rails a I entrée
de la gare d'Amsteg-Silenen, bloquant la ligne du Gothard. Un vagon
citerne roula en bas du talus et vint buter contre une maison qui  fu t
dénlacée sur ses fondations. Par miracle, il n 'y eut ni tués ni blessés.

Les insuffisances de l'horlogerie
américaine mises en relief

LA VIE H O R L O G È R E
Fin des «hearings» de Washington

WASHINGTON , 10 (A.F.P.). — A la
reprise du débat sur l'industrie horlo-
gère américaine , M. Stanley Moser , pré-
sident de la « Louis Aiscnstein and Bro-
thers Co », a pris la parole au nom des
importateurs-assembleurs de montres à
ancre.

Il a souligné que le marché de ces
montres aux Etats-Unis s'est accru con-
sidérablement au cours des dernières
années par suite des améliorations
apportées par les Suisses aux montres
à ancre , tant sur le plan technique que
sur celui de la présentation.

M. Moser a déclaré en conclusion
« qu 'il semble douteux que les produc-
teurs américains, qui sont tellement en
retard par rapport à leurs concurrents ,
possèdent cette habileté techni que » qu 'ils
prétendent « unique » et .. essentielle »
pour la défense des Etats-Unis.

Erreur des producteurs américains
De son côté, RI. Samuel Kaufman , qui

préside la « Semca and Phinney Walker
Clock Co », a expliqué l'augmentation
marquée , notée au cours des dernières
années , des importations américaines de
pendules et pendulettes par le fait que
les producteurs étrangers ont a lancé >
sur le marché américain la pendulette
de voyage et que la fabrication de celle-
ci a été négligée par les fabricants des
Etats-Unis. Il a précisé que , malgré cette
augmentation des importations , les fa-
bricants américains a dominaient encore
le marché des Etats-Unis » .

« Le gouvernement américain
ne doit pas arrêter la marche

du progrès »
M. Fred Cartoun , président de la com

pagnie a Longines-Wittnauer Watch Co ¦
a tout d'abord souligné l'importance
pour l'économie américaine , des impor
tateurs-assembleurs de montres et pen
dules. Il a ensuite affirmé que les fabri

cants américains étaient , sur le plan de
la technique horlogère , a de plusieurs
années , sinon de plusieurs décennies » en
retard sur les Suisses.

Après avoir indiqué que « le gouver-
nement américain ne doit pas essayer
d'arrêter la marche  du progrès au nom
de la sécurité nat ionale  », M. Cartoun a
af f i rmé que la hausse des droits de
douane américains de 1954 avait « causé
un grave préjudice à l ' industrie horlo -
gère helvétique et aux importateurs-
assembleurs américains dc montres à
rubis ». A cet égard , il a souligné qu 'au
cours des deux années qui  suivirent
cette hausse , les importat ions américai-
nes de montres à rubis ont baissé de
30 % par rapport à 1953-1954.

Intervenant  ensui te , RI. Ralph Lazarus,
président de la * Renrus Watch Co », a
af f i rmé  que la baisse des importations
américaines de montres  à rubis enregis-
trée depuis 1054 n 'était pas due à une
accumulation précédente de stocks a ex-
cessifs » aux Etats-Unis , mais reflétai t
une conséquence a importante  et de lon-
gue durée » du relèvement des droits de
douane américains.

Il a rappelé que les salaires payés
dans l'industrie horlogère suisse avaient
augmenté de 7 % depuis 1954, alors
qu 'ils n 'ont augmenté que de 4 % dans
l ' industrie horlogère américaine pendant
la même période.

La présentation des points de vue des
importateurs-assembleurs américains de
montres et pendules s'est terminée par
la projection d'un film sur a l'automa-
tion » dans l ' industrie américaine en gé-
néral.

Avec cette projection , I enquête publi-
que de l'office de la mobilisation indus-
trielle en vue de la défense a pris An.

Cette enquête publique s'inscrit dans
le cadre d'une étude dont les conclu-
sions seront soumises au président
Eisenhower.

Un Irain routier écrase
un motocycliste

VAUD

BUSSIGNY , 10. — Jeudi à 6 heures
du mat in , entre Bussigny et Crissier ,
un t ra in  routier  ho l lan da is  se diri geant
sur Genève , avait  repris sa route après
s'être arrêté pour la nu i t .  Il entre en
collision , par un épais broui l lard , avec
un motocycliste , RI. André  Pi l ler , 24
ans, ouvrier d'usine à Bussigny,  qui
roulait  en sens inverse et qui a été
écrasé par le lourd véhicule. Le chauf-
feur du camion , qui ne parait  pas
s'être arrêté pour la nui t .  II entra en
ceplé par la gendarmerie genevoise.

L' infortuné motocycli ste a été tué
sur le coup.

GENÈVE

Un bel acte de courage
GENÈVE , 10. — Un représentant de

commerce se rendait  à son t rava i l , jeu-
di ma t in , quand , en passant  près des
bains  du Reposoir . il vit à l' ex t rémi té
de la p lage u n e  jeune femme portant
une f i l le t te  dans ses bras , se je ter  à
l'eau. Courageusement il se porta à
leur secours et , après p lusieurs bras-
ses , parv in t  à ramener d'abord l'en-
fan t , une f i l l e t t e  de 3 ans , puis  "retour-
na dans l' eau pour se porter  au se-
cours de la mère qu 'il put également
ramener  sur terre ferme. Les deux res-
capées ont  reçu dans  ries établisse-
ments  hosp ital iers  les soins que néces-
s i t a i t  leur  Mai.

CHRONIQUE RÉGIONALE

PAYliKrVE
Le budget communal

(sp ) La commune de Payerne voit ses
dépenses augmenter d'année en année.
Elle est encore peu Industrialisée et les
gros contribuables y sont plutôt rares.
Ce qui fait que l'augmentation des re-
cettes a bien de la peine à suivre la
courbe ascendante des dépenses. Cela
ne laisse pas d'inquiéter quelque peu
les autorités municipales qui ont nom-
mé une commission extra-parlementaire,
chargée d'étudier dans son ensemble le
problème des finances communales.

On admettra sans peine que le pro-
blème est délicat si l'on songe que , mal-
gré l'insuffisance des recettes , les be-
soins d'une petite ville approchant des
6000 habitants sont impérieux , et cela
dans les domaines les plus divers.

Un simple coup d'œil sur le budget
nous convaincra.

Les dépenses pour l'instruction vien-
nent en tête avec 512.000 fr . (recettes:
96.100 fr.), soit près du tiers des dé-
penses totales. (Ce chiffre Impression-
nant s'explique par l'abondance des éco-
liers pavernols qui dépassent le millier.)
La voirie coûtera 196,300 fr . (recettes :
31,000 fr.) et les intérêts généraux ab-
sorberont 112,323 fr. (recettes : 26 ,300
francs). L'entretien des bâtiments est
devisé 33,300 f r., alors que ceux-ci
rapporteront 24 ,800 fr. Le compte des
vignes est déficitaire , par suite de la
mauvaise annés viticole en 1956 : 126,500
francs aux dépenses, contre 48,000 fr.
aux recettes. L'administration coûtera
101.700 fr. et encaissera 13,000 fr.

Parmi les postes qui rapportent, men-
tionnons celui des domaines (dont les
prix de location ont été adaptés récem-
ment) 138,700 fr. aux recettes, con-
tre 20 ,000 fr. de dépenses. Les forêts
communales laisseront aussi un solde
actif : 68.100 fr. de recettes, contre
35,500 fr. aux dépenses. Le service des
eaux sera aussi d'un excellent rapport ,
puisque pour 123.500 fr. de recettes, H
n 'y aura que 53.000 fr. de dépenses!

Encore quelques années et les dépen-
ses de la commune de Payerne attein-
dront vraisemblablement les deux mll-
iions ue irtiuui. . v^e timiit uuiiiitri a a in -
fléchir à tou t citoyen soucieux du bien
public et engagera l'autorité locale à.
redoubler de prudence dans l'adminis-
tratio n du ménage communal.

Toujours le verglas
(sp ) Tard dans la soirée de mercredi,
RI. Archimède Archimi , rédacteur de
« L'Echo de la Broyé », à RIoudon , ren-
trai t  à son domici le  à Payerne , Iors-
qu 'en arr ivant  à la Vi gnette , son auto
dérapa sur le verglas et fit  un tête-
à-queue. L'arrière de la voiture heurta
un réverbère, qui fut endommagé.
L'auto a subi des dégâts.

JeuSi m a t i n , vers 8 h., une  auto
bernoise, qui arrivait de Corcelles/
Payerne , a également , dérapé sur lé
verglas et a fait  un tête-à-queue près
du poste de police. Le réservoir de la
voiture a été crevé et la carrosserie
nli îmée.

CORRESPONDAN CES
(Le contenu de cet te rubrique

n'engage pas la rédaction du journal)

Malaise à Cantonal ?
Monsieur le rédacteur en chef ,

Veuilez s'il vous plait avoir l'obli gean-
ce de publier la lettre ci-après dans vo-
tre rubrique « Correspondance ».

Nous avons appris par les journaux
locaux de lundi que le F. C Cantonal
s'était délié d'un « commun accord » de
son entraîneur Carlo Pinter .

Depuis la saison L952-1Ô53, Artlmowlcz
aujourd'hui réengagé, est le neuvième
entraîneur prenant en mains la direc-
tion des équipes de Cantonal . En tant
qu 'ancien joueur , payant aujourd'hui
mes entrées au stade, je me permets de
poser à la direction du P. C. Cantonal
les questions suivantes :

1. Pourquoi Cantonal , qui était une
pépinière de footballeurs de classe, n'a
plus formé de grands Joueurs depuis
Willy Steffen ?

2. Comment expliquer que des Joueurs,
ayant quitté Cantonal , aient donné sa-
tisfaction ailleurs ? Exemples : Gyger
(considéré comme « fini » à Neuchâtel)
s'est Imposé à Genève, Kauer à la Chaux-
de-Fonds, Burger à Bâle, Gerzner à
Saint-Gall.

3. Pourquoi des joueurs .qui se sont
imposés dans d'autres clubs sombrent-ils
à Neuchâtel ? (Le dernier exemple con-
cerne Obérer , âme du F. C. Chiasso pen-
dant plusieurs saisons , qui ne fut mê-
me pas utilisé lors des deux premiers
matches de championnat.

4. Pourquoi une société comme Can-
tonal n 'a-t-elle plus d'équipe vétérans?
Pourquoi est-elle contrainte de retirer
la deuxième équipe militante en troi-
sième ligue et pourquoi doit-elle avoir
recours à la participation de juniors
pour compléter une équipe réserve ab-
solument disparate ?

5. Si le penalty , malheureusement
manqué par Thalmann lors du match
contre Saint-Gall , avait été marqué, et
sans la malchance du gardien Jaccottet
contre Young Boys, Pinter aurait-il été
congédié ?

6. La situation du F. C. Cantonal que
l'on juge aujourd'hui compromise, le se-
rait-elle moins, si Cantonal avait fait
jouer dès le début un « stratège » de la
classe d'Obérer ?

7. Par qui un entraîneur est-Il engagé
et quelles sont les personnes responsa-
bles de son renvoi ?

8. Le communiqué officiel paru le 7
Janvier annonce la résiliation de con-
trat avec Pinter . A ce moment-là , un
autre entraîneur était-il engagé ? SI oui,
pourquoi ne pas l'avoir annoncé dans
le même communiqué ?¦ En vous remerciant d'avance de votre
obligeance , je vous prie d'agréer . Mon-
sieur le rédacteur en chef , mes senti-
ments distingués. 

André FACCHINETTI.
Réd. — y ous publions volontiers la

lettre de l'ancien joueur Facchinetti et
il va de soi que nous ferons  pa raître
également une réponse du comité de.
Cantonal , si celui-ci en exprime le dé-
sir.

S' ag issant de ce débat , notre rédac-
tion sportive estime que les meilleurs
arguments seront ceux fournis  par les
résultats obtenus par l 'équipe de Can-
tonal lors de la reprise du champ ion-
nat qu 'elle a dé jA  commencé A pré pa-
rer hier soir sous les ordres de M. Ar-
timowicz , considéré comme un entraî-
neur de valeur.

En conséquence , nous envisageons de
limiter le débat à cet échange de cor-
respondance , à moins que ne surg is-
sent de nouveaux éléments .

SOLEL'KE

OLTEN', 10. — Selon un communiqu é
du parquet d'Ollen-Gne.sgen, la cour
d'assises du canton rie Soleure aura
sous peu à se prononc er sur um cas
diff ici le .  Le lfi mai  1956, rians une fer-
me de Listorf , on découvrit la femme
d'un agr icul teur  morte, dans une fosse
à purin.  L'autopsie et les premièr e s au-
ditions des témoins ne jus t i f iè r en t  pas
de prime abord ries poursuit es . Toute-
fois , par la sui te , le mar i  et une jeune
domestique a l l emande  fu r en t  mis en
prison préventive. On soupçonna un
assassina it car la domest ique , qui , de-
puis 1951, avait serv i à plusieurs re-
prises à la ferme, se trouva it dans une
s i tua t ion  intéressante  et le couple son-
geait à se marier. La sui te  de l'en-
quête démont ra  toutefo is  que la domes-
tique n 'était  pas complice dm meurtre
et elle fut remise en liberté , tandis  que
l' agr icul teur  demeurai t  en prison . Il
nie avoir assassiné sa femme, mais i'1
existe un grand nombre d'indices qui
fon t soupçonner qu 'il y a bien eu crime.

La cour d'assises soleuroise
aura à se prononcer

sur une mort mystérieuse

RIonsieur Auguste Javet-Seilaz, à Su-
giez ;

RIonsieur et RIadame André Javet-.Iost
et leurs enfants , à RIorat ;

RIadame et RIonsieur Auguste Pellet-
Scilaz et leurs enfants , à Sugiez , à Praz
et à Berne ;

RIadame et RIonsieur André Grégoire-
Seilaz , à Paris ;

RIadame Marguerite Atlgier , les Voi-
sins (France) ;

RIadame et RIonsieur Robert Zinder-
Seilaz et leurs enfants , à Praz et à RIo-
rat ;

Mademoiselle Alice Seilaz , à Sugiez ;
RIadame Berthe Peter-Seilaz et son fi ls

Georges , à Rlôtier ;
RIonsieur et RIadame Ernest Seilaz et

leurs enfants , à la Neuveville ;
Mademoiselle Sophie Javet , à RIotier ;
RIonsieur et RIadame Louis Javet-

Kneubùhler  et leurs enfants , à Sugiez,
à Sion et à la Chaux-de-Fonds ;

RIadame et RIonsieur Maurice Blum-
Javet , à Colombier ,

ainsi que les famille» parentes et
alliées ,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Madame Julie JAVET-SEILAZ
leur très regrettée épouse, mère , belle-
mère, grand-mère , sceur, belle-sreur, pa-
rente , que Dieu a délivrée d'une longue
et pénible maladie en la reprenant à Lui
dans sa (!8me année.

Sugiez , le 10 janvier 1057.
Venez à moi , vous tous qui êtes

fatigués et chargés, et je vous fou-
lageral. Mat . 11 : 28.

L'ensevelissement aura lieu samedi 12
janvier 1057 , à 14 heures , au cimetière
de Nant .

Culte pour la famille , à 13 h. 30, an
domicile mortuaire.

Potage aux œufs f i lés
Chou-fleur à la crème

Pommes rissolées
Foie de bœuf en sandw ich

Flan au caramel
... et la manière de le préparer

Foie de bœuf en sandwich. — Cui-
re sur le gril des tranches de foie
de bœuf très minces. Saler , poi-
vrer et servir les tranches collées
deux par deux par une boulette de
beurre parfumé de fines herbes.

LE MENU DU JOUR

Les obsèques de Mgr Meile
SAINT-GALL, 11. — Les obsèques de

RIgr Josephus RIeile, évêque de Saint-
Gall. ont eu lieu jeudi au milieu d'une
grande foule et de nombreuses person-
nalités. On remarquait la présence dn
conseiller fédéral Holenstcin . du minis-
tre d'Irlande à Berne, RI. Rlaccann , du
recteur de l'Université de Fribourg, 1B
professeur Luytcn , de membres du grou-
pe conservateu r des Chambres fédérales ,
du Conseil d'Etat rie Saint-Gall in cor-
pore , d'une délégation du Conseil d'Etat
d'Appenze.ll Rhodes-intérieures , des évê-
ques de Coire. de Bàle et Lugano , de
Fribourg, de Sion , de Saint-RIaurice,  de
Salzbourg, de Rottenbourg cl de Feld-
kirch.

Le requiem pontif ical  a été célébré
par Rlgr Caminada, évêque de Coke.

Une vue pnse pendan t  les obsèques
de Mgr Meile.

SUVT-CAU


